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HARLEY DAVIDSON s’invite à FONTAINE-LE-COMTE les 29 & 30 mai

Nouveau VOLVO C70 coupé cabriolet

Guest Star
VOLVO  Poitiers

Venez essayer 
la gamme Volvo

Aéroport Poitiers-Biard
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l’info de la semaine

Le propre de l’histoire 
est de sans cesse bâtir 
l’avenir sur les cendres 
ou les richesses du passé. 
Poitiers n’échappe pas 
plus que les autres à ce 
renouvellement perpétuel 
des générations de pierres 
et d’hommes. Alors que 
son cœur de ville éclaire 
l’horizon de projections 
enluminées, un pan 
majeur de la cité s’apprête 
à tourner le dos à trois 
siècles de fidélité aux rives 
du Clain. Dans douze mois 
tout juste, l’hôpital Pasteur 
ne sera plus (à lire sur 
www.7apoitiers.fr). 
305 ans exactement 
après la fondation, par 
Louis-Marie Grignion de 
Montfort, de l’Hospice 
des incurables, l’ancien 
“Hôpital des fous” cèdera 
à la postérité le souvenir 
d’une forteresse longtemps 
jugée imprenable, d’où 
montaient à longueur de 
journée cris d’orfraies et 
complaintes hystériques. 
Les quadras et plus 
d‘aujourd’hui garderont 
un temps en mémoire 
l’accompagnement 
de jeunesse de ces 
lamentations quotidiennes. 
Et puis, sans doute, 
oublieront-ils. 
Comme les ados de 2010 
auront sans doute oublié 
dans cinquante ans que 
Cœur d’agglo naquit entre 
leurs bras. Comme écrivait 
Camus, “L’homme n’est 
pas entièrement coupable: 
il n’a pas commencé 
l’histoire; ni tout à fait 
innocent, puisqu’il la 
continue.” L’histoire est 
ainsi faite que les richesses 
d’aujourd’hui seront les 
cendres de demain. 

Nicolas Boursier

La maison d’arrêt de 
Poitiers n’accueille 
plus que trois détenus 
depuis octobre 2009 
et le transfèrement 
de 115 autres prison-
niers vers Vivonne. 
Aujourd’hui, l’établis-
sement privilégie la 
réinsertion avant de 
devenir, fin 2012, un 
quartier de semi-li-
berté à part entière.   

n Christophe Mineau
cmineau@7apoitiers.fr

Que devient la prison 
de la Pierre-Levée ? 
Cette question, tous les 

Poitevins se la posent depuis 
l’ouverture, le 11 octobre der-
nier, du centre pénitentiaire de 
Vivonne.   
Première certitude : la maison 
d’arrêt de Poitiers, propriété 
du ministère de la Justice, ne 

disparaîtra pas et ne cèdera 
pas la place à un projet immo-
bilier ou à un jardin d’enfant, 
comme d’aucuns auraient pu le 
penser. 
Bien au contraire. Au cours 
des deux prochaines années, 
la Pierre-Levée va faire l’objet 
d’une importante restructura-
tion. Architecture, affectation 
des locaux, missions de la 
structure… Tout va changer. 
“En l’état, l’établissement 
cumule les fonctions de quar-
tier de semi-liberté (QSL), 
de centre pour peines amé-
nagées (CPA) et de service 
pénitentiaire d’insertion et 
de probation (SPIP), explique 
Catherine Bessaguet, directeur 
du département patrimoine 
à la Direction interrégionale 
des services pénitentiaires du 
ministère de la Justice. A ce 
jour, trois détenus bénéficient 
de ce régime de semi-liberté, 
une étape avant leur complète 

libération.” 
Concrètement, à l’avenir, Poi-
tiers n’accueillera plus que des 
détenus, hommes ou femmes, 
transférés de Vivonne, dont le 
reliquat de peine n’excède pas 
un an. Condition sine qua non : 
ces derniers devront avoir un 
projet de réinsertion profes-
sionnelle et sociale (emploi, 
formation ou traitement médi-
cal). “Clairement, ces dispositifs 
doivent faciliter la réinsertion 
dans la société et lutter contre 
la récidive”, insiste Catherine 
Bessaguet.

u �cinquante-sept 
chambres

Cette reconversion de l’an-
cienne maison d’arrêt s’accom-
pagnera d’un ambitieux projet 
architectural, en harmonie avec 
la nouvelle affectation juridi-
que du site. Ce que confirme 
Khalid Benabdallah, architecte 

au ministère : “D’ici à la fin 
2012, la structure du bâtiment 
sera complètement revue. Le 
mur principal (ndlr : environ 
six mètres aujourd’hui), situé 
à gauche de la porte d’entrée, 
tombera pour être rabaissé à 
un mètre. Il va de soi que les 
conditions de sécurité, jusque-
là draconiennes, seront allé-
gées. De l’extérieur, les gens 
pourront en outre avoir une 
vision plus « transparente » 
des lieux et des activités.” 
Dans cette logique, les fenêtres 
des cinquante-sept chambres 
(le terme de “cellule” dispa-
raît) n’auront plus de barreaux, 
les portes plus de serrures. La 
Pierre-Levée n’aura dès lors 
plus rien de carcéral. 
Dernière précision : ce n’est 
qu’à la fin 2012 que le “QSL-
CPA” de Poitiers tournera à 
plein régime. Soit après l’achè-
vement des travaux prévus 
pendant au moins 18 mois.

D’ici à la fin 2012, la partie gauche de la façade offrira une vue ouverte sur l’actuelle maison d‘arrêt.

Shootez-moi !

1 q Pour savoir si votre mobile 
peut lire les flashcodes, envoyez 
“flashcode” par SMS au 30.130 
(prix d’un SMS normal). Pour les 
détenteurs d’iPhone, téléchargez 
gratuitement l’application Mobiletag.
2 q Lancez l’application et visez le 
flashcode avec votre mobile.
3 q Vous êtes connecté au site 
du 7.

2e salon   broderies
coiffes • dentelles

Organisé par l’Atelier B.C.D.
Samedi 29 et dimanche 30 mai 2010

Salle de la Quintaine, Chasseneuil-du-Poitou
de 10h à 18h

Exposition • Ventes • Démonstrations
Entrée 2e

prison

Ce que devient la Pierre-Levée



  

repères
“7 à Poitiers” poursuit son tour 
des communes de sa zone de 
diffusion. Cette semaine, gros 
plan sur Fontaine-le-Comte.

Carte d’identité
Fontaine en bref
Située en périphérie de 
Poitiers, Fontaine-le-Comte 
comptait 3 487 habitants au 
dernier recensement de janvier 
2010, soit un triplement de 
sa population en 30 ans. Ce 
qui la place au 15e rang des 
communes de la Vienne, juste 
derrière Mignaloux-Beauvoir 
et St-Georges-lès-Baillargeaux, 
mais devant Vivonne et Ligugé.

financeS
Fiscalité stable  
et à deux vitesses
A Fontaine, la pression fiscale 
reste modérée. Elle est même 
inchangée (en tout cas pour la 
part communale, hors Loi de 
finances) en 2007 et 2008. Et 
cette année, la hausse s’établit 
à 1% pour la taxe d’habitation 
et à 2% pour la taxe foncière 
sur le bâti.

municipalité
Des adjoints de mission
Philippe Brottier en est très 
fier. La commune qu’il dirige 
depuis 1995 est la seule de 
la  Vienne à avoir recours au 
statut d’adjoint de mission au 
sein de son conseil municipal. 
“C’est l’occasion de confier une 
mission à un élu motivé par 
un projet d’intérêt général. 
Cela permet de responsabiliser 
les élus, de les impliquer et 
de booster les projets” insiste 
Sylvie Aubert, adjointe à la Vie 
locale. 

éducation
En attendant  
une nouvelle école…
Avec 422 élèves (272 à 
l’école primaire et 150 à la 
maternelle), le groupe scolaire 
de Fontaine fait le plein. Une 
6e classe a même été ouverte 
cette année. La croissance des 
effectifs pousse le maire à 
s’interroger sur l’opportunité 
de créer une nouvelle école à 
l’avenir.

petite enfance
Une crèche privée  
en mars 2011
Il y aura bien une crèche à 
Fontaine-le-Comte, mais elle 
sera privée. L’établissement 
devrait voir le jour ans le 
premier semestre 2011 au 
niveau du rond-point des 
Grandes Chaumes, route de 
Poitiers. Via une convention, 
la commune de Fontaine 
achètera à cette crèche des 
heures dont profiteront les 
Fontenois.

sur le vif

Et quoi d’autre, monsieur Brottier ?

Entre impératif de 
“grandir” et nécessité 
de préserver sa 
qualité de vie, le 
cœur de Fontaine-
le-Comte balance. 
La requalification 
de l’ancien site des 
Portes d’Aquitaine 
étant en bonne voie, 
il reste à redynamiser 
le cœur de… ville. 
Focus.   

n Christophe Mineau 
cmineau@7apoitiers.fr

Vendredi 23 avril 2010. 
Ce jour est (peut-être) 
à  marquer d’une pierre 

blanche dans l’histoire récente 
de Fontaine-le-Comte. La rai-
son ? Depuis un peu plus d’un 
mois, le projet de complexe 

cinématographique porté par 
le groupe rochelais CGR est 
à nouveau sur les rails (huit 
salles prévues). Autrement 
dit, le site de l’ancien Auchan 
des Portes d’Aquitaine devrait 
revivre après presque trois ans 
d’inertie. dire que le maire de 
la commune du sud de Poitiers 
a dû ronger son frein depuis le 
déménagement, en 2008, de 
son hyper Auchan quelques 
kilomètres plus au nord, sur un 
vaste pôle commercial devenu 
tentaculaire. 
La relance de ce projet d’en-
vergure permet à la commune 
d’envisager l’avenir avec un 
peu plus de sérénité. Car, 
depuis 2008 et le déménage-
ment de l’hypermarché vers 
Poitiers-Sud, les élus fontenois 
attendent avec impatience le 
dénouement de cet imbroglio 

commercial et juridique. Phi-
lippe Brottier le premier. Le 
maire se réjouit même que 
la friche actuelle séduise les  
investisseurs au-delà même  
du complexe 
cinématographique. 

u �redynamiser  
le cœur de ville

“La requalification du site est 
indispensable et urgente, pour 
les entreprises de la zone, les 
Fontenois et, plus globale-
ment, les habitants du sud de 
Poitiers. Eux aussi aspirent à 
la culture et aux loisirs. On n’a 
jamais été aussi près d’y arri-
ver”, souffle le vice-président 
de “Grand-Poitiers” en charge 
de l’Economie.
Délestée de cette (grosse) 
épine dans le pied, Fontaine-

le-Comte va donc maintenant 
pouvoir penser à son “bourg”. 
“Il faut que nous maintenions 
l’esprit de village et la qualité 
de vie qui caractérisent Fon-
taine depuis toujours”, admet 
le maire. En langage clair, cela 
signifie que la commune ne sa-
crifiera pas sa qualité de vie sur 
l’autel de la “quantité”. “Une 
cinquantaine de constructions 
de maisons par an suffit pour 
que la population se maintien-
ne. Il n’est donc pas question 
de construire n’importe quoi, 
n’importe où.”
Fort de cette volonté d’équili-
bre, Philippe Brottier souhaite 
également redynamiser “son” 
cœur de ville et ressusciter 
le site abbatial. Il verrait d’un 
bon œil la création d’un espace 
culturel “à l’image des salles 
de théâtre parisiennes”…

Fontaine-le-Comte veut concilier qualité de vie et développement économique.

Fontaine en quête d’équilibre 

Découvrez la commune de Savigny-
Levescault dans un prochain numéro.

dossier fontaine-le-comte
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Le maire de Fontaine-
le-Comte, également 
vice-président de 
“Grand Poitiers” en 
charge du dévelop-
pement économique, 
n’est pas homme à 
manier la langue de 
bois. Petit florilège.       

n Christophe Mineau 
cmineau@7apoitiers.fr

Ikéa à Poitiers Sud : “C’est 
vrai qu’on avait sollicité Ikéa, 
mais comme il y avait eu un 
premier refus contre le projet 

Auchan devant la commission 
départementale d’équipe-
ment commercial, le géant 
suédois n’a pas donné suite. 
Il ne voulait visiblement pas 
s’installer à un endroit où des 
projets étaient bloqués. Avec 
CFA Atlantique, on s’est alors 
tourné vers Alinéa.”
Le recours juridique contre 
Alinéa : “On sait pertinem-
ment que ce recours n’aboutira 
pas. Et pourtant, il va retarder 
un projet économique et social 
déjà avancé. Concrètement, ce 
sont une centaine de familles 

et d’emplois qui vont en pâtir, 
dans un contexte déjà difficile. 
C’est un recours mercantile, qui 
va repousser nos prévisions de 
six mois à un an. Cette démar-
che représente forcément un 
risque quand on sait qu’il est 
toujours difficile de trouver des 
investisseurs.”
Projet de cinéma recalé en 
2009 : “Le gros regret que j’ai, 
c’est que certains politiques 
nationaux, Jean-Pierre Raffarin 
par exemple, alors qu’il était 
pourtant proche du minis-
tère, ne se soient pas mouillés 

pour un projet structurant et  
fédérateur. Mais bon, grâce 
à Alain Claeys, le dossier 
avance.”
Un Zénith à Poitiers ? “Je l’ad-
mets, des investisseurs privés 
nous sollicitent. Pour l’instant, 
la Cap n’a pas, budgétaire-
ment, les moyens de financer 
un tel projet. Mais, il n’y a 
pas de raison qu’un jour les  
Poitevins n’aient pas leur  
Zénith. Pourquoi ne pas  
en faire un objectif du  
prochain mandat de l’Agglo-
mération ?”
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paroles d’habitants

Que pensent-ils du cinéma ? 

Jean-Daniel, retraité, Fon-
tenois depuis six ans : “La 
concrétisation du projet de 
cinéma me semble indis-
pensable pour permettre à 
la commune de réaménager 
cette zone. Elle a tellement 
mauvaise presse qu’elle nuit 
aujourd’hui à l’image de Fon-
taine. J’y suis donc très favo-
rable. Cette nouvelle activité 
économique, autour du cinéma 
et d’un complexe de loisirs, 
permettra au site de revivre 
et de repartir de l’avant après 
trois années difficiles.”

Brigitte, commerçante et 
Fontenoise depuis cinq ans : 
“L’implantation du cinéma et 
d’un complexe de loisirs tout 
autour me semble prioritaire. 
Tout le monde serait gagnant : 
les commerces de proximité de 
Fontaine, qui pourraient capter 
une nouvelle clientèle et les 
habitants du sud, qui auraient 
une nouvelle offre culturelle, 
sans se rendre à Buxerolles ou 
dans le centre-ville de Poitiers. 
N’oublions pas non plus les 
créations d’emplois à la clef. 
Ce n’est pas négligeable.”

Bernard, Fontenois depuis 
trente ans : “Il faut vraiment 
que ce projet de cinéma aille 
au bout. Croisons les doigts… 
C’est important pour le de-
venir de la zone des Portes 
d’Aquitaine et pour les em-
plois qu’elle génèrera dans les 
années qui viennent. De plus, 
les entreprises de la zone ont 
beaucoup souffert depuis trois 
ans. Elles pourraient à nouveau 
développer leurs activités et 
entrevoir un avenir un peu 
meilleur, malgré la crise qui les 
pénalise déjà assez.”

Spécialiste du 
négoce de galets 
et de minéraux de 
décoration, Sud 
Granulats s’est 
diversifiée dans la 
commercialisation de 
mobilier de jardin.     

n Christophe Mineau 
cmineau@7apoitiers.fr

Pour Sud Granulats, spécialiste 
du négoce de galets naturels, 
de graviers et de minéraux 
décoratifs pour les aménage-
ments paysagers, la météo 
plus clémente des derniers 
jours est une aubaine. “Dans 
notre métier, la météo est un 
élément déterminant pour 
motiver la clientèle à franchir 
la porte du magasin”, insiste 
Béatrice Pohin, à la tête de la 
société depuis 2006.
Après s’être installée dans la 
zone d’activité économique 
des Portes d’Aquitaine il y a 
un an, non loin de l’ancien 
site d’Auchan, Sud Granulats 
en a profité pour prendre un 
virage déterminant. “Comme 
nous voulions développer la 

commercialisation de mobilier 
extérieur, il nous fallait amé-
nager un show-room agréable 
et attractif, afin d’exposer la 
gamme de nos produits.” 
Cette nouvelle stratégie a aussi 
permis à la société d’amortir 
les effets de la crise, parti-
culièrement vifs au cours du 
premier trimestre 2009.
   
u �diversification
Aujourd’hui, Sud Granulats a 
repris sa marche en avant. 
Les saunas, spas, tonnelles 
et mobiliers extérieurs de 
qualité, particulièrement es-
thétiques et design, trônent 
dans un show-room spacieux 
et très tendance. “Le mobilier 

extérieur fait rêver. Bien sûr, la 
crise est toujours là. Mais on 
sent que les gens ont envie de 
se faire plaisir et d’acheter ces 
produis coup de cœur. Main-
tenant, il faudrait qu’ils se 
lâchent un peu plus”, concède 
sa dirigeante. Consciente que 
l’image des Portes d’Aquitaine 
est déterminante, Béatrice 
Pohin porte un intérêt tout 
particulier aux projets de réa-
ménagement de la zone. “C’est 
capital pour créer du passage, 
booster le commerce et capter 
une nouvelle clientèle.”

Contact : 
Z.A. Les Portes d’Aquitaine

Tél. 05 49 52 20 05

le témoin éco

Eclaircie pour Sud Granulats

Poitiers Sud - Allée de l’Esplanade
86240 Fontaine le Comte
Tél. 05 49 46 55 68

domushabitat86@orange.fr

du lundi au vendredi : 14h-19h
samedi : 9h-12h et 14h-19h

www.atelier-fontenois.com

Z.A. Aquitaine
47, rue du Vercors

86240 FONTAINE LE COMTE
06 80 65 62 11

Sellerie : 
réfection
sièges véhicules
(voitures motos...)
Ameublement : 
réfection fauteuils 
et canapés
Confection 
de bâches

l’Atelier Fontenois
Philippe Hervé

www.atelier-fontenois.com

NOUVEAU ! NOUVEAU !NOUVEAU !

05 49 55 10 20
1, allée de l’Esplanade n Fontaine-le-Comte
Ouvert du lund au samedi matin de 8h à 12h et de 14h à 18h30

DG CONTRÔLE 
vous offre une remise de

pour une visite 
technique 
essence  
ou diesel

12%
www.dgcontrole.com

Béatrice Pohin n’hésite pas à se jeter à l’eau 
pour doper l’activité de son entreprise.
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vite dit
apéro géant

La facture pour la Mairie
Dans notre dernière édition, 
nous avons consacré un 
sujet aux “free hugs”. 
Un mouvement né sur 
Facebook… à l’instar des 
apéros géants, dont l’édition 
poitevine s’est déroulée 
le 9 avril. Si l’organisatrice 
de l’événement a bel et 
bien reçu une lettre de la 
Préfecture lui signifiant le 
montant des frais engagés 
par la collectivité (4 000 €), 
c’est bel et bien la Ville 
de Poitiers qui a réglé la 
douloureuse. Dont acte.

danse

Le hip-hop en scène
L’association Otam compte 
sur votre présence pour “Get 
on the floor” le prochain 
week-end : samedi, à partir 
de 20h30, au centre de 
Beaulieu, pour un spectacle 
de projets pédagogiques, 
dimanche, à 14h à 
Grand’Maison, pour une 
compétition de break, pop, 
lock et new style.

Le quartier du Pâtis, 
aux portes du campus 
et du CHU, vit mal 
son déchirement 
géographique, 
administratif et 
scolaire entre 
Beaulieu et 
Gibauderie.        

n Nicolas Boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Son combat militant est 
un engagement patient 
et déterminé. Depuis la 

création, en 2005, de l’Asso-
ciation de l’Orée Verte et de 
ses riverains, Ernestine Bocage 
place toute son énergie dans la 
défense des intérêts des habi-
tants du Pâtis.     
Sorti de terre au début des 
années 2000, ce quartier où, 
dit-elle, “il fait si bon vivre” et 
“où les trois commerces pré-
sents ont une clientèle fidèle”, 
se cherche inlassablement une 
identité. La faute à un profond 
déchirement géographique.
“Dès les prémices, assène 

Mme Bocage, nous avons vécu 
le paradoxe d’être adminis-
trativement reliés, pour les 
conseils de quartiers notam-
ment, à La Gibauderie et « po-
litiquement » (ses habitants 
votent pour le Canton de Poi-

tiers VII) à Beaulieu.” 

u “menés en bateau”
Après moult rebondissements, 
les autorités auraient tranché, 
en optant pour un rattachement 
délibéré à Beaulieu. Incompré-

hension. “Pourquoi Beaulieu ?, 
scande l’association. Parce que 
le futur BHNS nous promet une 
ligne directe ? Mais on n’y est 
pas encore. Et nos enfants ? 
Aujourd’hui, ils sont éparpillés 
sur cinq groupes scolaires dif-
férents, mais la majorité est 
répartie sur la Gibauderie. A 
tout vouloir changer, on nous 
envoie dans le mur. On a 
vraiment le sentiment d’être 
menés en bateau !” 
La fermeture, à la rentrée 
2009, d’une classe de mater-
nelle à Evariste-Galois a ajouté 
à l’inquiétude ambiante. “Nous 
redoutons qu’elle ne constitue 
le socle d’une réorientation 
progressive et définitive vers 
Beaulieu. Ce que nous deman-
dons, c’est au moins la liberté 
de choix de la scolarisation 
de nos gamins. Et que ceux 
qui ont débuté leurs études 
à La Gibauderie puissent les 
poursuivre à La Gibauderie.” 
Par-delà toute contrainte dé-
rogatoire et politique. Pour le 
seul respect de l’humain.

quartiers

Le Pâtis se cherche

Ernestine Bocage (au centre) et les 
bénévoles de l’association attendent des 

réponses à leurs innombrables demandes.

à la loupe

Les points qui fâchent
Près de 3  000 personnes, 
dans 700 logements, résident 
aujourd’hui au Pâtis. La pro-
messe originelle de maisons 
individuelles uniques s’est 
peu à peu conjuguée avec 
la nécessité de dresser de 
petits ensembles collectifs à 
étages, pour endiguer le flux 
des sollicitations. La situation 
est aujourd’hui inextricable. 
“Une centaine d’enfants vi-
vent ici et n’ont pas une seule 
aire de jeux pour s’exprimer, 
martèle Ernestine Bocage. 
Nous-mêmes ne disposons 
d’aucun espace d’accueil ou 
de rencontres. Nous devons 
nous expatrier, à Beaulieu, 
La Gibauderie ou Saint-Eloi 
pour nos réunions ou tout 
autre manifestation.” 
Quant au stationnement, vu 
l’accumulation des construc-
tions, il est réduit à la portion 
congrue. “Des noues ont été 
aménagées devant toutes 
les maisons pour récupé-
rer les eaux pluviales. Du  
coup,  il n’y a quasiment 
aucun parking en dur pour 

accueillir des amis ou de la 
famille.”

u la mairie à l’écoute
Les bénévoles de l’associa-
tion estiment pourtant que 
des espaces encore libres, 
bien que rares, pourraient 
combler une partie de leurs 
désirs. “Mais pour l’instant, 
on ne voit rien venir et on 
n’entend surtout rien dire.” 
La réunion publique promise 
fin juin par Alain Claeys en 
personne fera-t-elle évo-
luer les choses ? Le maire 
lui-même l’espère. “La vie 
de ce jeune quartier est 
peuplée d’incohérences et 
d’incompréhensions, expli-
que-t-il. Notre problème, 
c’est surtout que nombre des 
territoires qui le composent 
ne nous ont toujours pas été 
rétrocédés. Je m’engage per-
sonnellement à ce que les 
points de litige soulevés par 
les riverains soient étudiés 
un à un et qu’une solution 
d’ensemble soit trouvée.” 
Dont acte.
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Olivier MAITREArtisan Peintre

3, rue des Champs de Galmoisin
86160 ST MAURICE LA CLOUÈRE

& 06 17 37 00 73

Peinture, papiers peints
Ravalement de façade
Isolation par l’extérieur
Vitrification parquets
Vitrerie

repères
internet

Bonjourvoisins.com 
dans la danse
Lancé il y a quelques 
semaines, le réseau social 
de proximité Bonjourvoisins.
com s’offre un baptême 
du feu en forme d’apéro 
convivial, sur la place 
d’Armes. Le fondateur 
du portail, Pierre-Antoine 
Barbot, invite les Poitevins 
à venir boire un verre, 
“sans alcool”, précise-t-il, 
et déguster un morceau 
de broyé, et autre petit 
plaisir gustatif, vendredi 
28 à partir de 18h. Pour 
info, Bonjourvoisins.
com se définit comme un 
réseau d’entraide et de 
services. Une fois inscrit, 
vous pouvez diffuser ou 
répondre à une petite 
annonce gratuitement. En 
phase de lancement, le site 
comptabilise aujourd’hui 
700 inscrits et plus de 
120 petites annonces. 
L’idée est prometteuse.

La 11e Fête des 
voisins se déroule 
vendredi prochain. 
A Poitiers, cette 
manifestation 
d’ampleur nationale 
s’est enracinée dans 
une trentaine de rues 
et quartiers.         

n Arnault Varanne
avaranne@np-i.fr

L’année dernière, 6,5  mil-
lions de Français ont trinqué 
sur le macadam à la santé 

de leurs voisins, dans quelque 
670 villes ou villages. Combien 
seront-ils en 2010 ? “C’est 
compliqué de comptabiliser 
le nombre de participants…”, 
avance-t-on au service Citoyen-
neté de la Ville de Poitiers. Tout 
juste la municipalité a-t-elle 
recensé “34 lieux” distincts où 
la Fête des voisins battra son 
plein ce vendredi 28 mai. En 
centre-ville, aux Couronneries, 
à Poitiers-Sud… Dans tous ces 
quartiers, la table de fortune, 
les chaises en plastique et les 
gobelets du même “tonneau” 

seront de sortie.    
Au-delà du symbole, les fon-
dateurs d’“Immeubles en fête” 
misent sur un enracinement 
plus profond des relations entre 
voisins. Pas de souci de ce point 
de vue-là dans la rue de Maillo-
chon. Ici, Marcel Faucher a ini-
tié depuis trois ans l’opération 
“Mon voisin est un artiste”. Ou 
comment mettre en lumière 
les écrivains, peintres et autres 
sculpteurs le temps d’une jour-
née conviviale. Histoire de se 
démarquer, l’édition 2010 aura 
lieu le 30  mai. “Nous serons 
plus d’une centaine. On réunit 
les amis, les voisins, les amis 
des voisins !”, s’amuse Marcel 
Faucher. 
C’est, du reste, la philosophie 
de la Fête des voisins, où les 
convives sont reconnaissables 
entre mille. L’association na-
tionale “Immeubles en fête” 
édite, lors de chaque édition, 
des milliers de t-shirts, ballons, 
flyers et porte-clés permettant 
de fédérer la population. Une 
sorte d’apéro Facebook en 
mode 100% “bordé”.

événement

Petits apéros entre voisins

La Fête des voisins-artistes réunit chaque année plus d’une 
centaine de convives rue Maillochon. (© Bruno Fillon)
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vite dit
fête des mères
4 200 roses  
au marché Notre-Dame
C’est à une bien belle 
initiative qu’a choisi de 
se livrer l’association des 
Artisans et Commerçants 
du Marché Notre-Dame. 
Pour célébrer la fête des 
mères, cette dernière a en 
effet décidé de distribuer 
gratuitement, dimanche 
prochain, plus de 4 200 
roses aux visiteurs. 1 000 
le seront dans les allées du 
marché, les 3 200 autres 
par les commerçants eux-
mêmes, dans leurs échoppes 
respectives. 

festivités
Pasteur et Le Local 
en bons voisins
Vendredi 28, à partir de 19h, 
les résidants de Pasteur et 
le Local célèbrent la Fête 
des voisins de l’hôpital 
gériatrique. Participation 
notoire de Koom Bala et 
de la fanfare de Syrinx… 
Renseignements :  
05 49 44 40 18. Apéritif 
offert. Apportez pique-nique 
et instruments de musique.

Le promoteur 
Debuschère et 
associés envisage 
de bâtir un nouvel 
immeuble de bureaux 
sur la Technopole 
avec “cinq à six” 
commerces en rez-de-
chaussée. Ouverture 
prévue en juin 2011.        

n Arnault Varanne
avaranne@np-i.fr

Les projets antérieurs ont 
fait long feu. Celui-là 
échappera-t-il à la règle ? 

Alain Debuschère et associés 
relève le pari d’implanter des 
“commerces de proximité” au 
cœur du poumon économique 
de la Vienne : la Technopole du 
Futuroscope. Un site sur lequel 
près de 6 000 salariés et 2 000 
étudiants viennent chaque jour 
travailler et étudier.    

“Notre ambition est de cons
truire un nouvel immeuble 
de bureaux de 3 400 m2, dont 
le rez-de-chaussée (Ndlr : 
1 200 m2) sera consacré à des 
activités commerciales”, indi-
que le promoteur établi… sur 
la Technopole. Cet immeuble 
verra le jour avenue Gustave 
Eiffel, à l’extrémité du parking 
de l’hôtel Plaza Futuroscope. 
Alain Debuschère assure avoir 

“déjà trouvé les commer-
çants” à même de proposer 
“des services tels qu’un dépôt 
de pain, de journaux…” “C’est 
anormal qu’il n’y ait pas d’of-
fre de ce type aujourd’hui”, 
précise l’intéressé. Les travaux 
de voirie-réseau-distribution 
du futur bâtiment -“le plus 
passif possible sur le plan 
énergétique”- démarreront en 
juillet prochain.

aménagement du territoire

Des commerces
sur la Technopole ? 

Le futur bâtiment mêlant services et commerces de proximité verra le jour en juin 2011 au plus tard. 

Aussi humanitaire 
que communautaire, 
la déclinaison 
poitevine de 
masortie.com grandit 
de jour en jour.   

n Romain Mudrak
rmudrak@np-i.fr

Vous déménagez et man-
quez de bras ? Vous avez 
besoin d’un acolyte pour 
monter un meuble en kit ? Ou,  
plus simplement, vous recher-
chez des partenaires de be-
lote ? La déclinaison locale du 
site collaboratif masortie.com 
contient sûrement la solution 
à votre problème. Depuis sa 
création, en septembre dernier, 
ce nouvel outil “qui facilite  
la vie” a rassemblé 740 mem-
bres et 75  propositions de 
sorties.
Rien de neuf sous le soleil, 
le concept a été largement 
éprouvé par d’autres portails. 
En revanche, l’aspect innovant 
provient du travail de terrain 
mené par une poignée de 
bénévoles motivés. Ils vont 

jusqu’à imaginer des actions 
en partenariat avec des asso-
ciations. Parmi les Poitevins 
à l’ouvrage, Jean-Louis Carillo 
n’est pas le dernier à se déme-
ner. À l’occasion du Téléthon, 
ses différentes initiatives ont 
permis de recueillir 1  200  € 
de dons. Une action comman-
ditée avec France Amérique 
Latine a par ailleurs débouché 
sur l’envoi de 210 € aux sinis-
trés d’Haïti. C’est le geste qui 
compte…
“Les associations sont les 
bienvenues sur ce site”, pré-
cise l’administrateur. Toutes 
les annonces sont relayées 
via Facebook et l’inscription 
est gratuite. Les internautes 
peuvent aussi laisser des com-
mentaires ainsi que des photos 
de l’événement auquel ils ont 
participé. Histoire de prolonger 
un bon moment de convivia-
lité. Le dimanche 30 mai, tous 
les membres des communau-
tés poitevine et niortaise sont 
notamment invités à un pique-
nique géant près de Melle, en 
Deux-Sèvres.

sur le web

La toile solidaire
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vite dit
sécurité

Quatre radars de feu rouge 
à Poitiers	
On connaît maintenant les 
lieux où seront implantés 
les quatre radars de feu 
rouge censés flasher les 
automobiles franchissant 
un feu rouge. Le premier 
se situera sur la commune 
de Mignaloux-Beauvoir, 
à l’intersection de la RN 
147 (route de Limoges) 
et de la rue menant à la 
mairie. Un autre apparaîtra 
au croisement de l’avenue 
Jacques-Cœur et de la rue 
de la Milétrie. Le troisième 
verra le jour sur l’un des feux 
de la RD 910 situés entre 
la sortie nord de Poitiers 
et le Futuroscope. Enfin, 
le dernier surveillera le 
carrefour entre l’avenue du 
plateau des Glières (dans le 
prolongement de l’avenue 
de Nantes) et la rocade 
ouest. Ces radars seront 
installés en septembre 
prochain.

L’association “En tous 
genres” soutient 
gays, lesbiennes, 
“bi” et “trans”. Le 
chant et la musique 
pourraient bientôt  
les réunir.       

n Nicolas Boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

17 mai 2010. Le monde 
s’élève d’une même voix 
contre l’homophobie. 

Rappelant à qui veut l’entendre 
qu’insultes et discriminations 
sont encore le pain quotidien 
des gens “différents”.    
Aymeric n’est pas le monde. 
Mais son confort poitevin ne lui 
ferme pas les yeux sur les réa-
lités d’une société encore peu 
encline à accepter le “pédé” 
ou la “gouine”. “Les regards 
sont toujours aussi pesants, 
explique-t-il. Même sans in-
sultes, les homosexuels, les 
hommes surtout, ont sans 
cesse l’impression de se sentir 
épiés et jugés.”
Aymeric a dépassé depuis 

longtemps ces préjugés. 
Comme lui, Jean-Luc Julinet 
sait pertinemment que les bar-
rières culturelles et religieuses 
sont suffisamment solides pour 
ne pas laisser envisager avant 
longtemps l’union sacrée de 
ces différences. “Poitiers n’est 
pas une ville réputée homo-
phobe, mais un ou deux cas, 
d’insultes ou de discrimina-
tions à l’embauche, sont tou-

jours un ou deux cas de trop”, 
maugrée-t-il.

u fête de la musique 2011
Depuis cinq ans, Jean-Luc 
préside l’association “En tous 
genres”, qui regroupe gays, 
lesbiennes, bi, trans (LSBT) 
“et une hétéro”. Au gré  
de permanences mensuelles, 
ses membres conseillent, in-
forment et rassurent celles et 

ceux qui vivent mal leur “mar-
ginalisation”. “Nous interve-
nons également dans diverses 
animations, institutions ainsi 
que dans les collèges et lycées 
demandeurs, pour répondre 
aux questions que les ados se 
posent.”
Aymeric est lui aussi adhérent 
d’“En tous genres”. Et chanteur 
ténor à ses heures. Ce qui lui 
donne des idées. D’ici à la ren-
trée de septembre, il aimerait 
ainsi susciter les vocations 
pour créer un groupe vocal 
essentiellement constitué de 
“LSBT”. Chansons françaises et 
étrangères, gospels, canon… 
Le répertoire du futur ensem-
ble se veut déjà éclectique. Un 
bonheur suprême comblerait 
au-delà les désirs d’Aymeric. 
“Que nous nous produisions, 
en public, dans les rues de 
Poitiers, pour la fête de la mu-
sique 2011.” Comme l’expres-
sion de la vraie liberté. Simple, 
belle et unificatrice.

Contacts : “En tous genres” 
au 09 72 11 69 90.

société

Différences en accord majeur

Jean-Luc et Aymeric conseillent et rassurent 
au sein d’“En tous genres”.



”

Chaque semaine 
et à tour de rôle, 
sept personnalités 
locales, issues du 
monde sportif, 
culturel, économique, 
universitaire 
(…) éclairent 
cette rubrique 
de leur analyse 
de l’actualité, 
locale, nationale 
ou internationale. 
Aujourd’hui, Eric 
Pinaud, agent 
général Axa,  
à Poitiers.

“
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Vive le sport
Aborder un thème aussi léger dans 
une rubrique où nous avons l’habi-
tude de traiter de sujets des plus sé-
rieux peut, à première vue, sembler 
déplacé. Mais, à bien y regarder, la 
place prise par le sport et les spor-
tifs est plus importante qu’elle n’y 
paraît.
Pour rester positif, j’éviterai de parler 
ici des sujets qui fâchent. Je ne par-
lerai donc pas de cette inadmissible 
montée de la violence dans et hors 
des stades. Je ne parlerai pas davan-
tage des différents cas ou suspicions 
de dopage qui entachent les per-
formances des athlètes. Je passerai 
également sous silence les excès en 
tout genre de nos sportifs et du trai-
tement privilégié que leur réserve la 
presse people. En attestent les cas 

Tiger Woods et Franck Ribéry.
Car heureusement, pour bon nombre 
d’entre nous, le sport, c’est avant 
tout pratiquer une activité physique 
bénéfique à son corps. Pour d’autres, 
il s’agit d’un exutoire permettant de 
se défouler et, dans ce cas, le sport 
est aussi bon pour la tête.
Mais plus encore, le sport est une 
école de la vie, où se côtoient l’hu-
milité, le sens du sacrifice, le respect, 
le travail, le partage, le courage, 
l’esprit d’équipe. C’est également un 
terrain propice à la création d’un lien 
social entre personnes d’âges, de 
sensibilités, de religions, de cultures 
ou d’horizons différents.
Enfin, pour ceux qui le vivent par 
procuration devant leur téléviseur ou 
dans les stades, le sport est un spec-

tacle qui donne l’occasion de s’en-
thousiasmer pour les performances 
de leurs idoles et de leurs équipes 
préférées.
Dans ce domaine, depuis plusieurs 
années, notre ville est particuliè-
rement gâtée avec la présence de 
sportifs et d’équipes au plus haut ni-
veau tels que Brian Joubert, Mahyar 
Monshipour, le Poitiers Volley et le 
PB86.
Pour toutes ces raisons, le sport 
prend une place significative dans 
notre société. Nous ne sommes ainsi 
pas très éloignés des propos du 
poète satirique Juvénal qui, en son 
temps déjà, en voulant parler des 
mœurs du peuple romain, déclarait 
“donnez-leur du pain et des jeux”.

Eric Pinaud



économie
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repères
L’usine Itron de 
Chasseneuil vient 
de lancer, pour 
le compte d’ErDF, 
la production de 
100 000 compteurs 
d’électricité 
communicants pour 
foyers individuels. 
Leur nom : Linky. 

n Nicolas Boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Ici, les robots qui fendent 
l’air sont des demoiselles, 
ont tous le même prénom, 

Jade, et la même obsession de 
la minutie.  
Dans les ateliers de production 
chasseneuillais d’Itron, ils sont 
les rois du monde. Car la mis-
sion qui leur a été confiée est 
de la plus haute importance : 
donner naissance, en quelques 
semaines, à 100 000 comp-
teurs intelligents résidentiels. 
Au sommet de leur art,  
ces compteurs-là permettront 
d’optimiser l’organisation du 
réseau électrique national, de 
reconfigurer les nécessités de 
maintenance, de contrôle ou 
de remise en service des sys-
tèmes défaillants et, surtout, 
d’offrir la chance à chaque par-
ticulier de gérer au mieux ses 
dépenses énergétiques. “Dans 
quelques mois, grâce à ces 
nouveaux spécimens commu-
nicants, on pourra, à partir d’un 
seul système central, suivre à 
distance la consommation de 
chaque foyer, explique Patrice 
Caillaud, directeur commercial 
et marketing comptage d’Itron 
France et Afrique francophone. 
Ce système favorisera notam-
ment la suppression des rele-

vés au domicile et des factures 
surestimées, mais aussi des 
propositions tarifaires indivi-
dualisées. Grâce à des affi-
cheurs installés simultanément 
dans les logements, leurs rési-
dents pourront même réguler 
seuls leur consommation.” 
 

u �35 millions de compteurs 
remplacés d’ici à 2017

La commande passée par EDF 
pour le compte de son réseau 
de distribution ErDF, l’a été, 
dans les mêmes proportions 
de 100 000 compteurs, à deux 
autres entreprises concurrentes 
d’Itron. Elle vise au remplace-
ment d’un parc de 300 000 an-

ciens modèles autour de Lyon 
et Tours. “Ces deux régions 
ont été retenues comme sites 
pilotes, éclaire Patrice Caillaud. 
Si l’expérience est concluante, 
EDF envisage de remplacer 
la totalité des 35 millions de 
compteurs résidentiels du pays 
entre 2012 et 2017.”
Les “Jade” n’ont donc pas de 
temps à perdre pour assem-
bler les multiples composantes 
(seules les cartes électroniques 
incorporées échappent à sa 
fabrication) de la future Linky. 
Un appel d’offres pour deux 
millions de ces boîtiers fluo 
est effectivement en cours. Et 
décidera bientôt de l’augmen-
tation de la productivité des 

ateliers locaux.
Pour Itron, l’enjeu est de taille. 
Patrice Caillaud ne veut pour-
tant pas brûler les étapes. “Il 
est prévu que les 300 000 
compteurs soient installés à 
Tours et Lyon avant décembre. 
L’essentiel, pour l’heure, est 
d’honorer la confiance qui nous 
a été accordée et de prouver 
que nous sommes capables de 
répondre de A à Z au cahier 
des charges imposé, tant en 
termes de fabrication que de 
test, sécurité ou étalonnage 
de précision.” 
Avec Jade comme protectrice, 
la Linky chasseneuillaise peut 
sans doute dormir sur ses deux 
oreilles.

Quand les robots Jade s’activent, 
c’est l’avenir de la fluo Linky qui est entre leurs “bras”.

électricité

Linky, le compteur intelligent 
concurrence
Pour SRD-Sorégies aussi
Itron-Chasseneuil a lancé 
une production simultanée 
et similaire de compteurs 
communicants pour le 
compte de SRD, réseau de 
distribution de Sorégies. 
2000 points seront 
prochainement alimentés 
dans la Vienne. 

production
3 500 concentrateurs 
en plus
En sus des 100 000 Linky, 
Itron-Chasseneuil produit 
actuellement 3 500 des 
7 000 concentrateurs 
électriques à installer en 
Touraine et Lyonnais. A 
terme, la France disposera 
de 700 000 nouveaux 
concentrateurs, points de 
relais géographiques des 
compteurs intelligents, 
connectés à eux par courant 
porteur.

référence
Chasseneuil, 
poumon mondial
Le site de production de 
Chasseneuil-du-Poitou est 
l’un des principaux d’Itron 
en France. Il est même 
le poumon mondial de 
fabrication des compteurs 
électriques industriels et 
intelligents. Installée sur 
un espace de 12 500 m2, 
l’unité poitevine emploie 
258 personnes et fabrique 
370 000 compteurs 
d’électricité à l’année 
(données 2009).

histoire
Un lourd héritage
Itron est l’héritière poitevine 
de la Compagnie des 
Compteurs, créée en… 1881, 
des Compteurs Schlumberger 
(1970-2001) et d’Actaris 
Meterin Systems, qu’elle a 
rachetée en 2007.

en chiffres
Un groupe leader
Le groupe Itron dispose 
de 9000 collaborateurs 
à travers la planète, 
35 sites de production et 
14 centres de recherche 
et développement, dont 
6 en France. Il produit 
48 compteurs à la minute 
et possède 1269 brevets 
déposés ou en cours 
d’élaboration. Son parc 
mondial de compteurs 
est estimé à 330 millions 
d’unités. En 2009, il a 
vendu plus de 25 millions 
de compteurs et dégagé 
un chiffre d’affaires de 
1,69 milliard de dollars.

”



repères
environnement
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biographie

Botaniste vulgarisateur
Botaniste et ancien maître 
de conférences en biologie 
végétale à l’université 
de Poitiers, Yves Baron 
entretient depuis toujours 
un lien viscéral avec la 
nature. Membre éminent de 
l’association Vienne Nature, 
il a longtemps milité en 
faveur de la protection de 
l’environnement, avant de 
favoriser la participation 
des citoyens à travers ses 
ouvrages. Adhérent de 
la Société Botanique de 
Centre-Ouest depuis 1970, 
Yves Baron est également 
l’auteur du préinventaire des 
Zones naturelles d’intérêt 
écologique faunistique et 
floristique (1967). L’ouvrage 
“Les plantes sauvages et 
leurs milieux, groupements 
végétaux en Poitou-
Charentes”,  qui sera publié 
à l’automne prochain, est 
le fruit de son travail de 
terrain et de ses longues 
observations.

biodiversité

Yves Baron : “Un droit à la vie”
Alors que l’Espace 
Mendès-France 
présente une 
remarquable 
exposition sur la 
biodiversité, le 
botaniste poitevin 
Yves Baron présente 
les enjeux de la 
préservation des 
espèces. 
n Recueilli par Christophe Mineau

cmineau@7apoitiers.fr

Que pensez-vous de 
l’exposition présentée par 
l’Espace Mendès-France sur 
le thème de la biodiversité ?
“Profiter de l’année interna-
tionale de la biodiversité pour 
sensibiliser le grand public à  
cette thématique un peu abs-
traite et obscure est une excel-
lente initiative. Aujourd’hui, un 
constat s’impose : autant nos 
concitoyens sont sensibles aux 
vieilles pierres ou à l’histoire, 
autant la préservation de la 
diversité biologique ne les 
interpelle pas. On s’émeut de 

la disparition du grand panda 
ou du requin blanc, mais on 
ne prête pas attention à cette 
biodiversité qu’on piétine tous 
les jours.”

Très souvent, dans 
l’inconscient collectif, la 
nature est redoutée…
“En effet, en France, le regard 
que nous portons sur la nature 
est négatif. On parle de mau-
vaises herbes, on pourchasse 
le loup dans les Alpes et l’ours 

brun dans les Pyrénées.”

Justement, la biodiversité,  
à quoi ca sert ?
“La biodiversité, c’est d’abord 
un droit à la vie pour les 
milliers d’espèces. C’est aussi 
un miracle permanent. J’ai 
aussi coutume de dire que la 
biodiversité, c’est le meilleur 
moyen de ne pas s’ennuyer 
lors d’une randonnée. Regar-
dez la réserve du Pinail. Elle 
est d’une richesse incroyable 

avec ses 400 espèces, dont 
quatre de plantes carnivores 
et huit espèces protégées.”

Comment concilier 
la préservation des 
espèces et l’aspiration 
légitime de l’homme au 
développement ?
“Tout est question d’équilibre. 
L’activité humaine est très 
souvent responsable de la 
destruction progressive de la 
biodiversité. Mais la régulation 
des espèces est une nécessité. 
Et lorsqu’on dérègle la ma-
chine, il est très compliqué de 
revenir en arrière. Regardez les 
menaces qui pèsent sur certai-
nes espèces de poissons. Dans 
ce genre de situation extrême, 
il ne faut pas hésiter à déplacer 
des colonies de peuplement ni 
à faire des sacrifices.”

Exposition “Espaces et 
espèces, biodiversité et 

développement durable”, 
à l’Espace Mendès-France 

jusqu’au 28 novembre.

Yves Baron milite pour une prise
de conscience pour préserver la biodiversité.   

Réservez 
dès 

maintenant 
votre espace 
publicitaire 

dans le 
numéro de 
la semaine 
prochaine

regie@7apoitiers.fr
Tél. 05 49 49 83 97



santé

13www.7apoitiers.fr   >>   N° 35   >>   du mercredi 26 mai au mardi 1er juin 2010

repères
en chiffres
397 000 € de ressources
En 2009, ce sont 397 000 € 
de ressources que le Comité 
de la Vienne a collectés 
auprès du public. Dont 
288 000 € de dons et 
collectes, 32 000 € de legs 
et donations, 19 300 € de 
subventions et 57 700 € de 
subsides de manifestations, 
ventes et activités de 
récupération.

permanences
Où s’adresser ?
Le comité (46, rue des 
Champs Balais à la 
Gibauderie) est ouvert 
de 8h30 à 12h et de 
13h30 à 17h30 du lundi 
au vendredi. Pour toute 
demande de rendez-vous 
au domicile, contacter le 
05 49 47 10 15. D’autres 
permanences sont tenues 
tous les jours à l’Espace 
rencontre information 
du Pôle de cancérologie 
du CHU, chaque mardi à 
l’hôpital de Châtellerault et 
chaque mercredi à celui de 
Montmorillon.

Le Cipat, Centre 
d’information et 
de prévention 
“alcoolisme- 
toxicomanies”, 
rebaptise ses 
structures. Mais 
le travail de ses 
personnels ne change 
pas.   

n Nicolas Boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Créé en 1976, et entièrement 
dédié, à l’origine, à la préven-
tion en alcoologie, le Cipat a 
élargi, avec le temps, le champ 
de ses investigations. 
Promoteur du Réseau Alcool 
86, qui soutient, entre autres, 
les activités de prévention et 
de formation, ledit Cipat com-
prend également un Csapa, 
Centre de soins, d’accompa-
gnement et de prévention 
en addictologie spécialisé en 
alcoologie. Ce dernier, adossé 
à l’hôpital Henri-Laborit, vient 
de remplacer l’ancien Centre 
de cure ambulatoire en alcoo-
logie (Ccaa).

Changement de nom, maintien 
des attributions. Le Csapa ac-
compagne ainsi les personnes 
en difficulté avec l’alcool, ainsi 
que leur entourage familial et 
professionnel. Il prévient en 
outre l’addictologie par le biais 
d’informations, formations et 
conseils.

u �suivi spécialisé
Le changement d’appellation 
ne modifie en rien le soutien 
apporté aux personnes en 
souffrance. Bien au contraire, 
il le renforce. Les employés 
du Csapa Alcoologie Cipat se 
tiennent ainsi à votre dispo-
sition pout répondre à toute 
demande en lien avec la pro-
blématique de l’alcool, y com-
pris pour un suivi spécialisé, 
soit dans les locaux du Cipat, 
soit à domicile.

Plus d’infos sur 
www.reseau-alcool86.com
Contacts : Csapa Alcoologie 

Cipat. 33, avenue Rhin et 
Danube. 86000 Poitiers. 

Tél. : 05 49 01 5 30.

alcoologie

Des personnels 
à votre écoute

cancer

La Ligue tous azimuts 
Pour la seule année 
2009, le comité 
départemental de 
la Ligue contre le 
Cancer a redéployé 
près de 230 000 € 
pour soutenir la 
recherche, enrichir 
les équipements 
hospitaliers ou aider 
les malades.  

n Nicolas Boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Ses 4500 adhérents at-
testent de sa vitalité. Sa 
centaine de bénévoles de 

l’engagement massif du peuple 
à sa noble cause. Il en faudrait 
certes encore davantage. Mais 
le comité de la Vienne de la 
Ligue nationale contre le Can-
cer a appris depuis bien long-
temps à dépasser le cadre de 
ses limites humaines pour sans 
cesse avancer sur le chemin de 
l’aide et du réconfort.  
Si l’essentiel des missions 
sociales de la Ligue, premier 
financeur privé de la recherche 
contre le cancer en France, se 

tourne vers ladite recherche 
(90 200 € en 2009 redistribués 
sur la Vienne, l’Indre-et-Loire, 
le Maine-et-Loire et la Loire-
Atlantique) et les équipements 
hospitaliers (61 312  € pour 
le CHU, la Polyclinique, les 
hôpitaux de Châtellerault et 
Montmorillon), une part subs-
tantielle de ses “rentrées d’ar-

gent” va ainsi au soutien aux 
malades et à leurs familles, à 
la prévention et au dépistage. 

u �des aides  
au financement

Des permanences d’informa-
tion et de conseil sont mé-
nagées dans ce sens. Soit au 
siège du comité, soit en milieu 

hospitalier. “Des bénévoles 
formés peuvent intervenir, 
sur rendez-vous, au domicile 
des patients, ajoute Stéphane 
Riquet, responsable adminis-
tratif et seul salarié du CD86. 
Des groupes de paroles, ani-
més par des psychologues et 
médecins, sont également 
régulièrement organisés.” 
Le comité envisage en outre de 
créer, à la rentrée, des ateliers 
autour de l’alimentation pen-
dant et après le traitement et 
d’activités physiques adaptées. 
La dimension sociale de l’action 
du comité ne se réduit d’ailleurs 
pas à ce suivi personnalisé du 
malade. Une commission ad 
hoc se réunit en effet tous 
les mois pour étudier de ma-
nière réactive les possibilités 
d’aides (37 000 € en 2009) au 
financement de prothèses, de 
frais d’hospitalisation, d’aide 
à domicile, de médicaments 
ou matériels non remboursés, 
de baisses de revenus indui-
tes par la maladie ou encore 
d’obsèques. Encore fallait-il le 
savoir !

Comme plusieurs personnalités du showbiz (Nadiya, 
Grégoire, Christophe Pinna…), rejoignez la Ligue.

Jouez et gagnez un coffret cadeau 

“A la découverte des richesses de la Vienne”(*)

(*) �D’une valeur de 140 e (base adulte, tarif  
individuel), chaque coffret est composé d’une entrée 
gratuite dans 15 des sites touristiques incontournables  
du département.

Cette semaine :  L’Ile aux Serpents

Question : �Quels sont les mammifères présents  

à l’Ile aux Serpents ?

Située à la Trimouille, l’Ile aux Serpents permet de découvrir, dans un décor 

reconstitué de grottes et de végétation verdoyante, plus de 250 animaux 

de 50 espèces différentes. Serpents, iguanes, varans, alligators, lézards, 

tortues, mangoustes évoluent dans leurs milieux naturels et livrent aux 

visiteurs toute leur intimité. À noter que l’Ile aux Serpents est le premier 

parc labellisé Tourisme et Handicaps dans le Poitou-Charentes.

Pendant 15 semaines, le Comité Départemental du Tourisme de la Vienne et 7 à Poitiers proposent de vous faire gagner des entrées gratuites dans 15 des sites touristiques incontournables de la Vienne. Pour jouer, rien de plus facile : rendez-vous sur le site Internet www.7apoitiers.fr, vendredi 28 mai, samedi 29 mai  et dimanche 30 mai et répondez à une question portant sur l’un des 15 sites.

©
 IA

S

  La réponse du précédent jeu : Paillou est l’épouvantail, personnage

      intemporel, qui guide le visiteur tout au long de la scénographie.

          La gagnante de la semaine dernière est Morgane Coquelet.



vite dit
rentrée

Pas de manuels scolaires 
au lycée
Les lycéens de Poitiers, 
comme ceux des autres 
académies de France, 
ne disposeront pas des 
livres nécessaires à leur 
scolarité à la rentrée (sauf 
en mathématiques). “Les 
éditeurs ne sont pas prêts”, 
indique en substance le 
ministère de l’Education 
nationale dans une note 
récemment adressée aux 
recteurs. La réforme des 
lycées a profondément 
remanié le programme 
d’apprentissage et les 
dernières validations 
auraient été transmises 
très tard. Le Rectorat 
envisage d’envoyer aux 
établissements une version 
numérique des manuels. 
De leur côté, les parents 
craignent déjà les pertes 
de temps inutiles car les 
enseignants ne sont pas tous 
formés à l’utilisation des 
outils multimédias.

matière grise
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n Romain Mudrak
rmudrak@np-i.fr

“Qui ne saute pas n’est pas 
Amazo...nas !” Les joueuses de 
l’équipe de rugby féminin de 
Sciences Po sont fières d’elles. 
Etudiantes à Poitiers, ces ath-
lètes reviennent juste du Mini-
Crit  2010, un tournoi opposant 
tous les campus de l’Institut 
d’études politiques de Paris 
délocalisés en province. Et ces 
jeunes femmes d’une ving-
taine d’années sont parvenues 
à se hisser à la deuxième place 
du classement, au terme d’une 
finale haletante. “Après une 
qualification facile en poule, la 
finale contre Nancy était hor-
rible et magnifique à la fois. 
Menées durant tout le match, 
nous avons remonté le score 
à trois essais partout à la der-
nière minute. Les filles étaient 
fatiguées au lancement de la 
prolongation. Notre équipe a 
écopé de deux cartons jaunes 

pour plaquages hauts. Nancy 
a finalement marqué l’essai 
en or”, raconte la capitaine 
Vanessa Moracchini, 20 ans, 
capitaine.

u échanges avec le suaps
Le résultat reste honorable 
pour un groupe composé 
principalement de débutan-
tes. Depuis septembre 2007, 
une quinzaine d’étudiantes 
s’entraînent les jeudis soir au 
stade de Beaulieu, et parfois 
même le dimanche à Blossac. 
Elles affrontent régulièrement 
l’équipe universitaire (Suaps) 
mais s’unissent aussi souvent à 
elles pour représenter Poitiers 
lors de tournois nationaux 
comme le récent Seven’s 
Trophy. “Le rugby développe 
de vraies vertus, comme la 
solidarité, qui nous sont utiles 
dans nos études”, conclut Va-
nessa, également présidente 
de l’association sportive ibéro-
américaine.

rugby féminin

Sciences Po
et ses Amazonas

filière

Langues : le niveau baisse
En congrès à Poitiers 
du 2 au 4 juin, 
les représentants 
nationaux de la 
filière Langues 
étrangères 
appliquées ne 
pourront pas passer 
à côté d’un thème 
pesant : la baisse du 
niveau des étudiants. 

n Romain Mudrak
rmudrak@np-i.fr

Employée par le Conseil 
général pour promouvoir 
la Vienne dans le monde, 

Florence Forsans n’a pas 
trouvé de stagiaire dans les 
rangs de la faculté de Langues 
étrangères appliquées (LEA) 
pour participer avec elle à un 
salon à Madrid. “Pendant mes 
rendez-vous, c’est un étudiant 
colombien qui tenait le stand 
car aucun jeune Français que 
j’ai reçu n’était capable d’en-
tretenir une conversation en 
espagnol”, regrette cette glo-
be-trotteuse, elle-même issue 

de ce cursus.
Les étudiants de LEA disposent 
de six heures de cours par se-
maine pour chacune des deux 

langues obligatoires. Malgré 
cela, le constat est clair : leur 
niveau global a baissé par 
rapport à celui de leurs aînés. 

Réunis en congrès du 2 au 
4 juin à Poitiers, les représen-
tants des universités proposant 
cette filière devront trouver 
une solution pour enrayer la 
tendance. La chef du départe-
ment, Christèle Le Bihan, en 
est consciente. A Poitiers, elle 
précise que des efforts ont déjà 
été engagés pour “créer des 
petits groupes d’apprentissage 
et renforcer le tutorat”.
Le système éducatif tout entier 
serait-il en cause ? Concernant 
les langues, une première 
piste consisterait à accroître la 
mobilité des étudiants. Malgré 
les aides financières, trop de 
jeunes renonceraient à partir 
à l’étranger, simplement par 
peur de l’inconnu. Or, cet atout 
ferait toute la différence sur 
un CV selon Florence Forsans.  
Elle même n’a pas hésité, il y 
a quinze ans, à contracter un 
emprunt pour effectuer un 
stage de deux mois à Monte-
video, en Uruguay.
Un congrès étudiant est aussi 
organisé. Infos sur anlea.org

Les étudiants privilégient toujours l’anglais et l’espagnol bien 
que le premier partenaire de la France soit l’Allemagne.

Une filière professionnalisante
Chaque étudiant doit maîtriser au moins deux langues étrangères et un 
domaine d’application tel que le commerce international (spécialité de la 
faculté poitevine). Tourisme, hôtellerie, interprétariat, enseignement… 
Les débouchés sont nombreux. Les compétences en gestion des 
diplômés intéresseraient même les banques. 237 étudiants ont choisi 
cette voie à Poitiers en première année.
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trois-cités

Le bac
pour tous

Fin du stress ! 
L’association “Arc en 
ciel de Poitiers” aide 
les lycéens à préparer 
efficacement le 
baccalauréat. Début 
des épreuves, le 
17 juin. 

n Romain Mudrak
rmudrak@np-i.fr

A17 ans et demi, Rami 
n’a pas de retard dans 
sa scolarité. Loin de là. 

Elève en Terminale scientifi-
que au lycée Louis-Armand, à 
Poitiers, il vise la mention au 
baccalauréat. Et c’est justement 
pour cette raison qu’il a décidé 
de bénéficier volontairement 
du soutien scolaire proposé 
depuis sept ans par l’associa-
tion “Arc en ciel de Poitiers” 
aux Trois-Cités. “Nous sommes 
33 élèves dans ma classe, les 
professeurs ne peuvent pas 
aider tout le monde, assure 
le jeune homme. Ici, dès que 
j’ai besoin d’une explication, 
j’appelle l’un des enseignants 
qui prend le temps de rester à 
mes côtés.”
Professeur de mathématiques 
depuis vingt-cinq ans, Jalil 
Guennoun a bien compris que 

tous les jeunes n’étaient pas 
capables de suivre le rythme 
imposé par l’Education natio-
nale : “Le programme scolaire 
est trop chargé. Il faut aller 
vite pour aborder tous les 
chapitres. En créant ces cours 
du soir, j’ai voulu redonner 
la même chance à tout le 
monde.”
Dans les salles de cours amé-
nagées à l’intérieur du centre 
socioculturel des Trois-Cités 
(place Léon-Jouhaux), l’am-
biance est détendue, malgré 
l’échéance de l’examen à venir. 
Un professeur de physique, un 
autre d’anglais et un troisième 
d’économie proposent aux élè-
ves des sujets types pour leur 
permettre de faire le point sur 
leurs connaissances. Et tous in-
terviennent bénévolement. S, 
L, ES, STI, STG… Jalil Guennoun 
dispose d’un panel d’exercices 
adaptés à toutes les séries.
Que tous les lycéens stressés 
se rassurent, il reste des places. 
Une séance est prévue le week-
end prochain (29 et 30  mai) 
ainsi que le dimanche 13 juin, 
de 9h à 12h et de 14h30 à 
17h30. Une soirée de révision 
est également programmée le 
jeudi 3 juin, de 18h30 à 21h. Et 
bien sûr, c’est gratuit.

La plupart des jeunes viennent au cours de soutien 
afin de se rassurer à quelques jours du baccalauréat.
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SAS SQUARE HABITAT Crédit Agricole Touraine Poitou au capital de 824 535 € - SIREN 714 800 729 - RCS de Tours
Code APE 6831Z - Carte Professionnelle n°37 délivrée par la préfecture d’Indre-et-Loire - Garantie Professionnelle : CAMCA - 65, rue de la Boétie - 75008 PARIS pour 1 200 000 €

05 49 50 02 60 - www.squarehabitat-poitou.com

Transaction   Location - Gestion

Syndic de copropriété   Immobilier d’entreprise

Immobilier neuf - Défiscalisation

du T2 au T3

à partir de 126 275 e

Proche CHU - FAC

exclusivité

Les Jardins de Dauvergne - Poitiers

Saint-Julien-L’Ars

Poitiers Est

Migné-Auxances Poitiers Montmidi Poitiers Montmidi Buxerolles

10 minutes du CHU PoitiersJaunay-Clan

Mignaloux-Beauvoir PoitiersPoitiers
Réf. 2806 7P

Réf. 8885 7P

Réf. 10007 7P Réf. 9198 7P Réf. 10187 7P Réf. 9168 7P

Réf. 5320 7P Réf. 9018 7PRéf. 9173 7P

Réf. 9096 7P Réf. 9024 7PRéf. 9199 7P

A 10 minutes du CHU - Maison récente de 
plain pied - 80 m² de pièce de vie - Piscine  

323 200 € HAI

Appt. de type 3 en parfait état 75 m² 
avec cave et parking

138 700 € HAI

Maison 3 pièce(s) 95 m²
Parcelle 149 m²

87 600 € HAI

Maison à rénover
avec terrain de 946 m²

184 400 € HAI

Appartement avec 3 chambres
et loggias, cave et parking

103 500 € HAI

Appartement T2 en duplex
Très bon état - Bonne exposition

69 600 € HAI

Maison 3 chambres et grande pièce 
de vie de 44 m² - Jardin et garage

138 100 € HAI

Maison très proche centre-ville
Très bon état
179 500 € HAI

Belle maison ancienne rénovée avec goût 
Dépendance - Jardin clos sans vis-à-vis

229 000 € HAI

Maison contemporaine de 147 m²
Grande pièce de vie - 4 chambres

318 000 € HAI

Appartement de type 1 de 33,60 m²
Loi Carrez

39 400 € HAI

2 min. centre-ville - Secteur calme 
Maison 5 chambres avec jardin

233 900 € HAI

exclusivité

exclusivité

exclusivité
exclusivité

exclusivité
exclusivité

exclusivité
exclusivité

exclusivité

exclusivité
exclusivité

exclusivité
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Jean-Paul Gomez*

Défis et trait d’union
42 km 195. Une distance 
mythique dans le monde 
de l’athlétisme. Un 
mur pour les uns, un 
aboutissement pour les 
autres. Mais pour tous, 
un même objectif : celui 
d’entrer dans le club très 
fermé des marathoniens. 
Loin d’être un challenge 
narcissique, le marathon 
est avant tout une épreuve 
de vérité et un défi 
personnel.  
Cette année encore, le 
millier de participants 
du 6e marathon du 
Futuroscope, la 2e édition 
rebaptisée Poitiers-
Futuroscope, conjointement 
organisée par le Conseil 
général de la Vienne 
et la Ville de Poitiers, 
n’échappera pas à cette 
quête de dépassement. 
Chacun tentera, à son 
rythme, de dompter cette 
distance légendaire. Des 
cadors aux néophytes, tous 
repousseront la souffrance 
et écarteront les doutes 
qui ne manqueront pas de 
fatiguer les organismes 
et de fragiliser les âmes 
meurtries.
Mais le marathon Poitiers-
Futuroscope n’est pas 
qu’une aventure sportive 
hors norme. L’épreuve est 
aussi un défi relevé par les 
organisateurs et quelque 
600 bénévoles, la mise sur 
pied d’une telle épreuve 
populaire nécessitant une 
logistique sans faille. 
Enfin, le marathon 
Poitiers-Futuroscope est un 
message d’espoir adressé 
par deux collectivités 
locales et le Parc du 
Futuroscope, prouvant 
que le sport peut être un 
formidable trait d’union 
entre les hommes.

Christophe Mineau

“Le marathon, c’est pour moi le bonheur 
et la décontraction d’être sur la ligne de 
départ. Le plaisir de se retrouver dans 
la course, la souffrance, le doute du 
35e km, l’euphorie et la délivrance des 
derniers hectomètres.

”* �Recordman de France du 10 000 mètres en 1976 en 28’18’’88 
Champion de France du marathon en 1978 en 2h16’33’’

du T2 au T3

à partir de 126 275 e

Proche CHU - FAC
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marathon

En 2005, une poignée de 
responsables sportifs et 
économiques  de la Vienne 
a fait le pari de créer une 
grande manifestation sportive 
dans la Vienne autour d’un 
marathon. Grâce au concours 
de nombreux partenaires, 
principalement le Conseil 
général de la Vienne, le Parc 
du Futuroscope et, depuis 
2009, la Ville de Poitiers, 
le pari a été gagné et le 
marathon Poitiers-Futuroscope 
s’est installé parmi les grandes 
manifestations sportives de 
notre département. 
Pour l’édition 2010, les 
organisateurs ont innové 
avec un nouveau parcours qui 
serpente parmi les bois et les 
lacs de la vallée du Clain  et 
une ouverture de la gamme 
des courses possibles : 5 km, 
10 km, 18 km, 21 km ou 
42 km, chacun peut trouver 
chaussure à son pied.
L’organisation d’une telle 
manifestation, basée 
entièrement sur le bénévolat, 
n’est possible que parce que la 
plupart des clubs sportifs de la 
Vienne se sont mobilisés pour 
trouver les 650 bénévoles 
nécessaires pour tenir les 9 
postes de ravitaillement et 
les 11 postes d’épongement. 
Pour garder les 180 carrefours 
traversés. Pour accueillir les 
coureurs  au départ. Pour 
remettre les récompenses 
et soigner les coureurs  à 
l’arrivée…
Merci à tous.

La création du marathon Poitiers-
Futuroscope est aujourd’hui un 
événement sportif de référence 
qui renforce l’ancrage du Parc du 
Futuroscope sur son territoire.
Cette manifestation a, dès le départ, 
été pensée comme un trait d’union qui 
participe à l’animation locale et mobilise 
les énergies autour d’un projet.
cinq ans après son lancement, force est 
de constater que le marathon Poitiers-
Futuroscope fait partie des dix plus 
grandes courses françaises, sur lequel se 
sont greffés au fur et à mesure d’autres 
challenges sportifs pour, au final, 
devenir un carrefour populaire pour 
tous les athlètes, collégiens, relayeurs, 
coureurs confirmés et handisportifs. 
Cette diversité est une force.

Le marathon est aussi un combat. 
Un combat contre soi-même pour 
atteindre son objectif. C’est pourquoi, 
avec l’association “Les Yeux Grands 
Fermés”, née de l’animation citoyenne 
du Parc (parcours sensoriel dans le 
noir guidé par un non-voyant), nous 
avons souhaité faciliter l’accueil des 
déficients visuels, tant sur le plan de 
l’hébergement, des frais d’engagement 
que de l’accompagnement tout au long 
du week-end. Car pour eux aussi, la vie 
quotidienne et les loisirs sont souvent 
synonymes de “marathon”…
Plein succès pour cette nouvelle édition 
du Marathon et un grand bravo à tous 
les organisateurs, avec une pensée 
particulière pour Louis Caudron, cheville 
ouvrière depuis la première heure.

Depuis 2008, nous avons souhaité 
inaugurer une nouvelle coopération 
avec le Conseil général autour de 
Poitiers et du Futuroscope, en vue de 
valoriser notre territoire sur le plan 
touristique.
Dans ce cadre, le marathon Poitiers-
Futuroscope, avec ses multiples courses 
(Tout Poitiers court, le relais, le semi, 
le marathon,…), est un événement 
majeur qui participe de cet objectif.
En effet, ce rendez-vous attire de 
nombreux participants extérieurs à 
notre territoire qui viennent aussi 

découvrir nos richesses patrimoniales,  
sans oublier les nombreux accom
pagnateurs. 
Evidemment, au-delà des compétiteurs, 
je souhaite que de nombreux 
Poitevin(e)s s’associent, seul(e)s ou en 
famille à la course “Tout Poitiers court” 
dont les vocations principales sont la 
convivialité, l’animation, l’envie de 
partager. C’est là notre conception du 
sport : favoriser, à travers la pratique 
sportive, la cohésion sociale, la mixité, 
la rencontre, et tout simplement le bon 
vivre ensemble.

Le 30 mai prochain ouvrira une 
nouvelle édition du Marathon “Poitiers 
Futuroscope.” Fruit d’une collaboration 
entre le Conseil général, le Futuroscope 
et la Ville de Poitiers, ce marathon écrit 
l’une des plus belles pages du sport 
dans la Vienne, mêlant performance 
physique et de richesse du patrimoine 
pictave. Les coureurs traverseront tour 
à tour Poitiers et la campagne du 
département, en longeant la superbe 
vallée du Clain jusqu’au lac de Saint-
Cyr.
Nous avons fait le choix d’être un 
partenaire historique du marathon. 
Nous sommes également partenaires 
de tous ces clubs et athlètes issus 
du département qui dépassent leurs 
limites dans la pratique sportive. Cette 

année, nous invitons tous les sportifs  
de haut niveau de la Vienne à participer 
aux cinq  kilomètres de “Tout Poitiers  
court” sous les couleurs du 
Département.
L’une de nos priorités est de faire 
découvrir de nouvelles facettes de notre 
territoire grâce à des manifestations 
d’envergure.
Le sport, qu’il soit de haut niveau ou de 
loisir, est également porteur de valeurs 
qui nous sont chères. C’est pourquoi 
nous soutenons une politique du sport 
pour tous. Nous convions d’ailleurs, les 
collégiens de la Vienne à participer au 
marathon en équipe.
Je vous donne donc rendez-vous pour 
le départ de cette édition 2010 du 
“Marathon du Futuroscope.”

Louis Caudron
Président de 

l’Association du 
Marathon Poitiers 

Futuroscope 

Dominique Hummel
Président du Directoire 

du Futuroscope

Alain Claeys, 
Député-maire de 

Poitiers, Président de 
Grand Poitiers

Sportivement
Claude Bertaud

Président du Conseil 
général de la Vienne
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marathon

Jérôme Auriault, 
4e participation 

Frédéric Beau, 
4e participation 

Ils seront 
dans la course
Jérôme Auriault (CA Pictave) 
et Frédéric Beau (Lencloître 
Jogging Club) évoquent leur 
préparation.

“Ce marathon constitue un 
objectif majeur de ma saison. 
Lors de mes dix semaines 
de préparation réalisées sur 
la base de 2h38, j’ai surtout 
augmenté le kilométrage, en 
le portant de 80 à 100 km 
par semaine, sur six séances 
consécutives. J’ai aussi 
intensifié le contenu des 
séances, en faisant plus de 
fractionné à allure marathon. 
L’objectif étant d’habituer le 
corps à courir sur la fatigue 
accumulée à une vitesse aussi 
élevée que possible.” Excellent 
8e en 2006 en 2h35 sur un 
tracé difficile, Jérôme Auriault 
fera tout pour approcher son 
record personnel.

“J’avoue que cette 6e édition 
ne se présente pas au mieux 
pour moi depuis que je me 
suis fait une entorse lors d’un 
saut en cerf-volant il y a trois 
semaines. Pourtant, j’avais 
commencé une longue et 
intense préparation pour viser 
mon record personnel de 2h39 
qui date du marathon de Paris 
en 1999. Actuellement, je 
ne peux courir qu’une heure 
maxi à 10 ou 12 km/h ! 
Autant dire que mes chances 
de record sont nulles. Ce sera 
déjà bien si je peux terminer. 
Abandonner serait pour moi 
un crève-cœur, car cela ne 
m’est jamais arrivé.”

Sans ses 650 
bénévoles, le 
marathon Poitiers-
Futuroscope 
n’existerait pas. 
Petite revue 
d’effectif.

n Christophe Mineau
cmineau@7apoitiers.fr

Plus de 1 500 concurrents sur 
le bitume et 650 bénévoles 
en coulisses. C’est aussi ça 
l’autre face du challenge du 
marathon Poitiers-Futurosco-
pe : convaincre des centaines 
de passionnés de course à 
pied de donner de leur temps. 
“Une telle épreuve nécessite 
une armée de bénévoles, 
insiste Noël Bricault, tant 

pour l’organisation, que les 
ravitaillements, sous la res-
ponsabilité de Michel Mallet, 
et la sécurité de la course, 
prise en main par Pierre 
Boutineau, une des chevilles 
ouvrières de l’épreuve. Cette 
année encore, ça vient de 
partout, de la Vienne et 
même de la grande région.”  

u Marathon fédérateur 
En première ligne, on re-
trouve les deux clubs phares 
de course sur route du dépar-
tement, le Lencloître Jogging 
club et le CA Pictave. D’un 
côté, les maillots jaunes, de 
l’autre les flottants bleus. 
Mais aussi le Poitiers Etu-
diants Club et l’Athlétic Club 
du Haut-Poitou, sans oublier 

les Amis de l’Athlétisme de 
Claude Bodin. “Le marathon 
est fédérateur”, se réjouit-
on du côté de l’organisation, 
puisque les clubs de Loudun, 
des Chabichous (Vernon) et 
des Fondus (Vouneuil-sous-
Biard) prêtent aussi main 
forte. “Un marathon, c’est 

une lourde machine qui ne 
doit souffrir d’aucune faille. 
C’est là que le rôle des bé-
névoles prend tout son sens. 
Car à ce niveau d’organisa-
tion, chacun doit être pro 
dans ses attributions.” Une 
question de survie pour le 
marathon poitevin.

dans l’action

Des bénévoles comme des pros

Grâce au travail des bénévoles, 
les athlètes seront en sécurité.

Le 6e marathon 
du Futuroscope, 
rebaptisé “Poitiers-
Futuroscope”, a lieu 
dimanche sur un 
tracé plus roulant. 
Cela promet une 
belle empoignade 
entre les cadors 
de la discipline, 
emmenés par le duo 
Balha-Byelovol.

n Christophe Mineau
cmineau@7apoitiers.fr

Belle bagarre en pers-
pective pour la 6e édi-
tion du marathon du 

Futuroscope, qui décernera 
cette année le titre de cham-
pion régional de la discipline. 
En effet, les derniers engage-
ments laissent à penser que 
cela pourrait aller vite, très 
vite en cette fin mai entre la 
capitale régionale et le célè-
bre Parc de l’image.  
Avec un marathonien ma-
rocain, Sadik Bahla annoncé 
en 2h15, un ukrainien Vitaliy 
Byelovol en 2h16, un Fran-
çais Sébastien Quarré, en 
2h22 et un Algérien Kouider 
Bouregba en 2h23, l’épreuve 
rebaptisée l’an passé “Poi-
tiers-Futuroscope”, pourrait 
affoler les chronos. 
Avec un temps de 1h06 au 

semi-marathon de Nîmes le 
1er mai dernier, Balha par-
tira avec un avantage sur 
Byelovol qui revient juste à 
la compétition, après une 
longue période d’inactivité 
consécutive à une blessure. 
Sébastien Quarré, crédité 
d’un chrono de 2h22 lors 
du marathon d’Orléans en 
novembre dernier, pourrait 
arbitrer le duel de ces deux 
cadors.

u �les frères gillereau et 
auriault en embuscade

Cette année, l’athlète de 
l’ASPTT Orléans tentera de 
franchir un nouveau palier et 
visera un temps ambitieux 

sous les 2h20. Le tracé plus 
roulant de cette 6e édition  
pourrait l’y aider. Ces deux-là 
devront toutefois se méfier 
du coureur algérien Kuider 
Bouregba, 2h23 l’an passé sur 
le marathon de Seine et Eure 
et 2h28 le 18 avril dernier 
sur l’hyper sélective épreuve 
d’Annecy. Cela en dit long sur 
la forme du bonhomme qui 
ne devrait pas être très loin 
de la gagne au palais des 
congrès.
Dans le sillage de ces cadors, 
les spécialistes locaux tente-
ront de tirer leur épingle du 
jeu, et pourquoi pas, de jouer 
les trouble-fête. On pense à 
Pierrick Gillereau, qui pos-
sède un record personnel en 

2h28, ou à son frangin Hervé 
(2h32), sans oublier le géné-
reux Jérôme Auriault (2h35), 
qui pourrait être sublimé, 
espérons-le, par les nouvel-
les couleurs “orange et noir” 
de son nouveau sponsor “7 à 
Poitiers”… Réponse diman-
che un peu avant 11h30.
Chez les féminines, la Russe 
Maria Fedosseeva, lauréate 
l’an passé en 2h53, sera de 
nouveau de la partie. Avec 
l’ambition suprême de se 
succéder à elle-même.

Départ dimanche 30 mai à 
9h du Parc de Blossac pour 

le marathon solo ou duo 
et les Foulées de Poitiers 

(18 km). 

la course

Tous contre Balha et Byelovol

L’édition 2010 pourrait bien affoler les chronos.



20 www.7apoitiers.fr   >>   N° 35   >>   du mercredi 26 mai au mardi 1er juin 2010

marathon

le circuit
Village marathon
• �Le village marathon sera installé dès le vendredi 28 

après-midi jusqu’au samedi 29 sur la place du Maréchal-

Leclerc, devant l’Hôtel de Ville de Poitiers, avec de 

nombreuses animations, dont des démonstrations de 

marche rapide. 

• �Les dossards, les billets d’entrée au Futuroscope et les 

tickets pour la Pasta Party seront remis dans le village 

marathon, sur présentation de la carte d’identité, après 

vérification du dossier d’inscription (copie de la licence 

ou certificat médical) vendredi 28 de 15h à 18h, samedi 

29 de 9h à 19h et dimanche 30 de 7h à 8h.

Samedi à 17h 
“Tout Poitiers court” 

Samedi, en fin de journée, tous les 

sportifs pourront courir un 5 km (une 

boucle) ou un 10 km (2 boucles) 

dans le centre historique de Poitiers.

L’inscription est gratuite. Le départ 

sera donné à 17h devant l’Hôtel de 

Ville de Poitiers au cœur du village 

marathon.

Dimanche à 9h : marathon

• Départ du Parc de Blossac.

• 8h55 pour les handisports en fauteuil.

• �9h pour le marathon, le marathon en duo et les Foulées de Poitiers. 

• �Rassemblement des coureurs sur la ligne un quart d’heure avant le départ.

• �Les coureurs pourront laisser leur véhicule au Futuroscope et seront transportés en bus sur le 

site de départ à Poitiers (navettes gratuites de 6h30 à 8h, consignes à partir de 7h30).

• �Pour les marathoniens en duo, le point de relais aura lieu à Dissay, près du camping. Les 

relayeurs doivent organiser eux-mêmes leur transport.

• �Animations tout au long du parcours (clubs sportifs locaux, six orchestres répartis sur le 

parcours, retransmission de la course sur écran géant sur le site d’arrivée…). 

• �Ravitaillement tous les 5km (épongeage tous les 2,5km entre les ravitaillements).

• �Arrivée au Palais des Congrès du Futuroscope. Sur place : médecins, podologues, kinés et 

douches.
• �Les lots offerts seront : deux entrées gratuites pour le parc du Futuroscope pour les 

marathoniens et une gratuite pour chaque relayeur. Mais aussi une médaille, un coupe-vent, 

du vin du haut-poitou et plus de cent lots tirés au sort, dont trois voyages : un séjour à 

Marrakech, deux autres en Espagne (Costa Brava et Costa del Sol).

Point de relais
du semi-marathon
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sport

vite dit
basket
Terminus pour le PB 86
En s’imposant vendredi à 
Saint-Eloi, lors du 1/4 de 
finale retour des play-offs 
(89-82), Cholet a brisé le 
rêve du PB 86 dans une 
ambiance de folie. Sylvain 
Maynier a marqué le 
dernier panier du match. 
Tout un symbole pour le 
capitaine poitevin, qui 
avait annoncé son retrait 
des parquets en début de 
semaine dernière.
Poitiers-Cholet : 89-82 
(22-20, 20-22, 23-21, 24-19)
La marque : Wright (24), 
Badiane (17), Younger (13), 
Gunn (10), Guillard (7), 
Maynier (6), Gomez (3), 
Devéhat (2).

football
Poitiers se maintient
En arrachant le nul contre 
Le Poirée (2-2, buts de 
Goubeau et Heckly), Poitiers 
a assuré sa place en CFA 
2, profitant des résultats 
de ses concurrents directs. 
Dans le même groupe, le 
SOC, vaincu à Châteauroux 
(3-1), devra cravacher pour 
renouveler son bail.

cyclisme
Sinner à Montamisé
L’ancien pro d’Agritubel 
Benoît Sinner (Team Bonnat 
91) s’est imposé au sprint 
devant Simon Le Brun 
(Océane Cycle Poitevin) lors 
du Prix de Montamisé.

motoball
Neuville invaincu
En s’imposant 8-4 à 
Carpentras avec un 
quadruplé d’Emmanuel 
Savatier, Neuville préserve 
son invincibilité. Les 
hommes d’Alain Pichard 
ont préparé au mieux le 
choc qui les attend contre 
Valréas, samedi prochain 
dans le Vaucluse…

apnée
Un Poitevin aux France 
Champion de France 
d’apnée statique en 2006, 
Marc Vieugué a dignement 
défendu les couleurs 
du Subaqua (SCP), aux 
“France” d’apnée, dimanche 
à Poissy. Il termine 19e 
en 5’18’’ (7’19’’ pour le 
premier). Sur l’épreuve de 
“dynamique avec palmes”, 
il réalise 129,80 m et se 
place 14e, tandis qu’en 
“dynamique sans palmes”, 
il décroche la 9e place 
(103,55 m). Sur le total des 
trois disciplines, il termine 
dans les quinze.

Le Trophée du Futur 
réunira, du 28 au 
30 mai, les meilleurs 
espoirs du basket 
français en terres 
pictaves. Spectacle 
garanti. 

n Arnault Varanne
avaranne@np-i.fr

Quel est le point commun 
entre Boris Diaw, Mike Piétrus, 
Johan Petro et Nicolas Batum ? 
Tous ces Frenchies désormais 
en NBA ont fourbi leurs armes 
en championnat de France es-
poirs. Et plus précisément lors 
du Trophée du Futur. Sorte de 
couronnement de la saison, 
la compétition réunit les huit 
meilleures équipes françaises, 
y compris les jeunes pousses 

du PB 86.
Pendant trois jours (28, 29 et 
30 mai), les protégés d’Andy 
Thornton-Jones évolueront sur 
leur parquet dans une ambian-

ce sans aucun doute survoltée. 
En jeu ? Le titre de champion 
de France 2009-2010. “Si l’on 
peut créer la surprise ? Cela va 
être très compliqué, indique 

l’entraîneur des espoirs poite-
vins. Maintenant, nous avons 
prouvé que nous pouvions 
rivaliser avec n’importe quelle 
autre équipe de ce champion-
nat, alors…”
Alors, rendez-vous à Saint-
Eloi histoire de découvrir les 
futures stars du basket fran-
çais. Encore une fois, l’élite 
du basket tricolore évoluera à 
domicile. Un nouveau signe de 
reconnaissance pour le PB 86. 
L’ultime surprise d’une saison 
décidément grandiose. 

Pratique • Début de la compé-
tition vendredi 28 mai à partir 

de 13h. Finale dimanche 
30 mai à 16h. Tarifs : 2 e la 

journée, 5 e pour trois jours. 
Plus d’infos sur le site pb86.fr

basket

Des étoiles montantes à Poitiers

Mickaël Var et les Poitevins à l’assaut du Top 8 français.

La Jocondienne 
Boshu Li a privé 
sa compatriote 
Jing Zhang 
d’une cinquième 
couronne poitevine 
consécutive. Le 
National, chez les 
messieurs, est revenu 
à un autre Chinois, Ye 
Ruoting. Comme en 
2007 et 2009.          

n Nicolas Boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Au ping, le haut niveau 
ne s’autorise guère de 
liberté avec la logique. 

La 7e édition du National de 
Poitiers s’est ainsi fondue dans 
le moule de la normalité. Que 
les deux têtes de série n°1 se 
fussent imposées sous le chaud 
soleil du Creps n’a toutefois 
rien enlevé à l’intérêt d’une 
compétition plus que jamais 
devenue référence. 
Avec 446 inscriptions sur les 
trois jours de compétition 
et 298 pongistes au total, le 
rendez-vous poitevin a finale-
ment parfaitement déjoué le  
double piège de l’inédit géo-
graphique et de la concur-
rence de quatre autres tournois  
nationaux. Superbe récom-
pense pour Philippe Lion et  
son impeccable escouade 

“ttaciste”, qui ont une nou-
velle prouvé que les défis 
d’importance n’étaient pas des 
montagnes.

u �durand-surand,  
ticket gagnant

Les montagnes sportives du 
week-end avaient plutôt les 
contours de murailles chinoi-

ses, tant Boshu Li, n°15 au 
classement français, et Ye 
Ruoting, n°36, ont mené tam-
bour battant leur entreprise 
dominicale pour quérir, l’une 
ses premiers lauriers pictaves,  
l’autre son troisième sacre. 
Tout juste la Jocondienne s’est-
elle fait une petite frayeur en  
finale contre sa “sœur” Jing 

Zhang, cette dernière remon-
tant un handicap de deux sets 
pour finalement s’incliner en 
six.
Ruoting, lui, n’a eu aucun mal 
à faire plier le revenant niçois 
Christophe Bertin (n°46), le 
renvoyant à ses études en 
quatre manches. 
On retiendra encore de ce for-
midable tournoi élite le brillant 
parcours de la locale Christelle 
Durand (n°44), sortie, comme 
l’an passé, par Zhang en demie. 
Son coéquipier Etienne Surand, 
lui, s’est offert le luxe d’atteindre 
les quarts de finale. Première 
pour un joueur du cru.

tennis de table

Murailles de Chine

Boshu Li a brisé l’hégémonie poitevine de sa compatriote Jing Zhang.

Elite messieurs
Finale : Ruoting (Issy, n°36) bat Bertin (Nice, n°46) en 4 sets
3es : Petiot (Villeneuve-sur-Lot ) et Filimon (Villeneuve-sur-Lot)
Elite dames
Finale : Boshu Li (Joué-lès-Tours, n°15) bat Jing Zhang 
(Mondeville, n°17) en six sets 
3es : Kuy (Croix-Rousse) et Durand (Poitiers TTACC)
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bloc-notes
musique
TAP
• �Orchestre Poitou-Charentes, 

samedi 29 mai à 20h30.
• �Ethiopiques, mardi 1er juin 

à 20h30.
Confort Moderne
• �Les Plaboys is more 

cowboy, vendredi 28 et 
samedi 29 mai.

Maison de la Gibauderie
• �Concert de l’orchestre de 

l’Harmonie du CEP, vendredi 
28 mai à 20h30.

• �“Beau soleil”, chanson,  
samedi 29 mai à 20h30 et 
dimanche 30 mai à 17h.

Musée Sainte-Croix
• �Poésie et musique pour 

chœur de femmes, samedi 
29 mai de 14h30 à 17h.

Biard 
• �Concert, “Naviguez le ciel”, 

samedi 29 mai à 21h à 
l’Institution de Larnay.

Chasseneuil-du-Poitou 
Théâtre de Verdure 
• �Soirée musicale avec 

Harmonie de Chasseneuil 
du Poitou & la Société 
Philharmonique de 
Mirebeau, samedi 12 juin 
à 19h.

Musée Sainte-Croix
• �Conférence chantée, 

samedi 29 mai de 14h30 
à 17h.

Le Local
• �“Comme quoi… quand c’est 

bien fait” de Mmmhpfff…
Trio, samedi 8 juin à 20h30.  

THéÂTRE • CONTES
FESTIVAL • CINéMA
La Blaiserie
• �“A quoi tu joues ?” (jeune 

public), mercredi 26 mai 
à 15h.

Montamisé
• �Journées artistiques, 

samedi 29 et dimanche 
30 mai.

Fontaine-le-Comte
• �Soirée contes, vendredi 

4 juin à 20h30.
Sèvres-Anxaumont
• �La Cabane à Chanson, 

samedi 29 mai à 17h30 à 
la Mairie.

Buxerolles 
Maison des projets
• �“Les têtes en l’air” et “Dans 

le décors”, mardi 25 mai à 
20h30.

Carré Bleu
• �Soirée courts métrages 

pour l’équité dans le 
quartier, mardi 25 mai à 
partir de 18h.

EXPOSITIONS •  
CONFéRENCES
Maison de l’Architecture
• �Dentelle et architecture, 

jusqu’au 2 juin.
Galerie Rivaud
• ��Bnro Del Zou, 

“Japonirisme”, jusqu’au 
29 mai.

Buxerolles 
• �Conférence. Hommage à 

Léopold Sédar Senghor, 
vendredi 28 mai à 19h à la 
bibliothèque municipale.

Maison de la Gibauderie
• �Sylvie Marc et ses élèves, 

jusqu’au 28 mai.

Peinture

“Dessin Peinture”  
expose à Montamisé  
A l’occasion de son dixième anniversaire, l’association de Dessin 
Peinture organise les Journées artistiques de Montamisé, 
samedi 29 mai, de 14h à 18h, et dimanche 30 mai, de 10h 
à 12h et de 14h à 18h. Cette manifestation, originale et 
gratuite, ouverte au grand public, présentera les réalisations 
des adultes et des enfants. Les visiteurs pourront rencontrer 
les associations et particuliers de la commune de Montamisé 
œuvrant dans le domaine des arts plastiques, de la sculpture 
sur bois, de la reliure, de l’encadrement, de la photographie 
et autres activités artistiques. Un coin lecture et animation 
sera réservé aux enfants. Les œuvres picturales présentées par 
l’atelier “dessin peinture” seront soumises au vote du public.

Salle des fêtes de Montamisé, 
samedi 29 et dimanche 30 mai.

Spectacle

La Cabane à chansons 
à Sèvres
A l’initiative du Club de l’amitié, de l’association Accor et de 
la Compagnie du Temps Imaginaire, l’auteur-interprète Michel 
Cordebœuf et Félix Blanchard au piano présentent “La Cabane à 
chansons”, le samedi 29 mai à 20h30, à la salle polyvalente de 
Sèvres-Anxaumont. La cabane à chansons est un cadeau offert 
par grand-père Louis à son petit-fils Adrien. Dans cette cabane, 
s’entassent des instruments de musique et des mots, de quoi 
écrire de belles chansons, pour rire, rêver, danser, taper dans 
les mains, s‘émouvoir, et même accompagner le clown qui 
mène une farandole… Ce spectacle intergénérationnel, destiné 
à tous les publics, véritable souffle poétique enchanteur, est 
rythmé par des chansons à reprendre en chœur. 

Mairie de Sèvres-Anxaumont, 
samedi 29 mai à 20h30.

Passionné de 
photographie depuis 
un demi-siècle, 
Jean-Pierre Fournier, 
alias “Jipi”, présente 
une exposition 
éphémère, dimanche, 
promenade des 
Cours. En pleine 
nature.         

n Christophe Mineau
cmineau@7apoitiers.fr

“
On va faire une expo, 
sous les arbres, à l’aide 
de ficelles et de quelques 

pinces à linge.” Jipi, 71 ans. 
Bon pied, bon œil et bons mots. 
Quarante-cinq ans passés à la 
tête du service photo du Libre 
Poitou et de Centre Presse.
La photo a rythmé le quotidien 
de ce passionné d’images, pho-
tograveur de métier. Au boulot 
et chez lui, dans son labo perso 
où il s’est mis au numérique 
grâce aux conseils de son pote 
Michel Gata, un ancien collè-
gue. “En cinquante ans, j’ai 
empilé des milliers de photos. 
Mais au final, après écrémage, 
je n’en retiens qu’une grosse 
centaine qui mériterait d’être 
exposée.” 
C’est finalement parce que 
ses amis ont insisté que Jean-
Pierre s’est résolu à franchir 
le Rubicon. Après plusieurs 
décennies d’“auto-censure”, 
le bonhomme s’est décidé à 
accrocher ses clichés sur… un 
bout de fil à linge. “Depuis le 
temps qu’on en parlait et que 
quelques-uns me tarabus-
taient pour que j’accroche des 
images, j’ai fini par me lancer. 

Mais pas n’importe où, en 
pleine nature, car je sais que 
les gens hésitent à pousser les 
portes des galeries.” 
 
u �“les femmes et  

les enfants d’abord”
Comme il ne veut surtout pas 
se retrouver coincé entre les 
quatre murs d’une bonne vieille 
salle municipale, Jipi a opté 
pour l’air pur. “Les galeries, les 
discours, les vernissages, les 
petits-fours et les bulles, ce 
n’est pas mon truc”, ajoute-t-il 
avec truculence. 
Dimanche, c’est donc pro-
menade des Cours, sous les 
arbres, et si la météo le per-
met(*), que notre photographe 
amateur invite ses potes et les 
curieux à venir voir ses images 
en noir et blanc. Du portrait, 
essentiellement. “Les fem-
mes et les enfants d’abord”, 
sourit-il... Mais aussi quelques 
photos d’ambiance. Et au final, 
une expo limitée à quarante 
images tirées chez un copain, 
le photographe sancto-béné-
dictin, Alain Bernard. “Je suis 
extrêmement pointilleux. Je 
choisis les photos que j’expose 
selon leur intérêt, mais surtout 
à partir de critères techni-
ques, comme la lumière par 
exemple.”
Qu’on se le dise : avec lui, 
ce n’est pas l’auteur qui est 
en pleine lumière, mais ses 
sujets.

(*) �Dimanche 30 mai, Promenade des 
Cours, de 14h à 18h ou dimanche 
6 juin si la météo n’était pas 
favorable.

photographie

“Jipi” en pleine lumière

Jean-Pierre Fournier descend la photo dans la rue.
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Le projet de loi 
sur la retouche 
d’images présenté 
en octobre dernier ne 
devrait pas aboutir. 
N’empêche, le sujet 
continue d’alimenter 
les conversations sur 
Internet.          

n Arnault Varanne
avaranne@np-i.fr

La presse féminine et la 
pub sont dans l’œil du 
cyclone. Depuis plusieurs 

mois, la députée UMP des 
Bouches-du-Rhône mène une 
croisade bruyante contre les 
“marchands de rêve” sur pa-
pier glacé. Autrement dit, les 
magazines et publicitaires qui 
vous transforment une star de 
60 ans en jeunette de 30 piges 
maxi ! L’élue se bat pour impo-
ser la mention “Photographie 
retouchée afin de modifier 
l’apparence corporelle d’une 
personne”. 
Résultat : son projet d’article, 
déposé à la rentrée 2009 au 

Parlement, a fait pschitt… 
même s’il devrait être exami-

né au second semestre 2010 
dans le cadre de la révision 

de la loi sur la santé publique. 
Sur le site lemondedelaphoto.

com, le sujet fait réagir les 
professionnels. 

u �le meilleur et le pire
“Si les modifications se limitent 
aux réglages de tonalité ou de 
chromie (contraste, lumino-
sité, saturation), je pense que 
l’on ne devrait pas parler de 
retouche, estime Pierre Labbe, 
spécialiste de Photoshop et 
auteur de nombreux ouvrages. 
Cependant, ici aussi, cela dé-
pend jusqu’où sont poussées 
les corrections. Elles ne doivent 
pas trahir la réalité.” 
Consultant indépendant, Sté-
phane Baril estime, lui, que “la 
retouche a toujours fait partie 
de l’univers photographique. 
Pour le meilleur et pour le 
pire… ” Ce débat pose évidem-
ment de multiples questions : 
la retouche constitue-t-elle un 
travestissement de la réalité ? 
Où commence et où s’arrête 
le travail du photographe ?...  
A chacun son avis. Jusqu’à ce 
que le législateur donne le 
sien ?

photo

La retouche d’images à l’index

Les magazines féminins sont pointés du doigt par les opposants à la retouche d’images. 

Véritable innovation 
ou simple gadget ? 
Avant la Coupe du 
monde de football, la 
télévision 3D fait une 
incursion remarquée 
dans les magasins 
spécialisés. Nous 
l’avons testé.  

n Arnault Varanne
avaranne@np-i.fr

Imaginez une mer d’huile avec 
des poissons en approche dans 
votre salon... Imaginez encore 
un match de foot comme si 
vous étiez dans le stade... Avec 
les écrans en trois dimensions, 
ces doux songes confinent à 
la réalité. La profondeur de 
champ et la qualité de l’image 
offrent un cocktail détonant. 
Premier de “cordée”, le LCD 
Led Samsung, testé par nos 
soins récemment, affiche des 
performances remarquables. 
Son prix ? Il faut compter entre 
1 799 € pour un écran 40 pou-
ces et 3 000 € pour un 55 pou-

ces. “Pour environ 300  € de 
plus qu’une télé classique, ce 
nouveau produit est à un prix 
tout à fait raisonnable” estime 
Corinne Salme, directrice de 
Boulanger Chasseneuil. Seul 
hic ? Les lunettes sont encore 
assez chères. Une famille de 
quatre personnes devra s’ac-
quitter de... 400 € supplémen-
taires. “Dans six mois, avec 
l’ouverture à la concurrence et 
le boom des achats, les prix se-
ront cassés et les lunettes sans 
doute offertes”, assure encore 
Corinne Salme. Jusque-là, Sam-
sung a pris ses concurrentes 
de vitesse, mais Panasonic et 
Sony entrent dans la danse.
Alors la 3D, standard de demain 
chez monsieur et madame tout 
le monde ? “La 3D est compa-
rable à l’arrivée des premiers 
plasmas sur le marché en 
termes d’évolution. Tout le 
monde sera prêt pour les fêtes 
de fin d’année...”, martèle la 
directrice de Boulanger. Ren-
dez-vous à Noël avec des tarifs 
(encore) plus abordables.

télévision

Ecrans 3D :  
révolution annoncée
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HORIZONTAL • 1. Erreur de temps. 2. Appelé à faire le ménage. “Ave l’assent”. 
3. Ont pris du plomb dans l’aile. 4. On lui donnerait le bon Dieu sans confession. 
5. Peut changer de couleur, surtout si c’est le rouge. Morte ou Rouge, mais à 
contre-courant. 6. Fait mieux que bisser, mais pas dans le bon ordre. Sorte de 
binette. 7. Fait boire trop d’eau. Et dire que James Dean ne l’a même pas vu. 8. 
Serbe mais désarticulée. Poétiquement verte. Cool attitude. 9. Désir plus que 
satisfait. Cardinaux. 10. Coupable promotion à rebours. Pour vents portants. 11. 
Camping car. Cette attaque cérébrale-là n’a pas remis ses neurones en place. 
Belle plante méditerranéenne. 12. Redonne vie à Mistigri, Coco ou Médor.

vertical • 1. S’oppose à la piqûre. 2. Premiers flocons. Affluent de l’Eure. Un 
symbole pour Blaise. 3. Piquant du nez. 4. S’il était remis à l’endroit, ce temps-
là serait totalement coordonné. Pèse quand il se multiplie. 5. Port d’attache 
australien. Maintiennent la pièce. 6. Capitale du Golfe. Dame de haute couture. 
7. Goûte sans modération. Préposition latine. 8. Indispensables à l’organisme 
vivant. 9. Surface en vrac. Ali sans sa moitié. Tient la porte close. 10. Fromage 
suisse. Exploration moderne du corps humain. 11. Modus operandi. Donneront 
naissance à des “saletés accrocheuses”. Au cœur de la nuit. 12. Sans matière 
grasse. Appelle.

BELIER (21 mars/20 avril) • 
Bonne harmonie conjugale. C’est 
le moment de faire un prêt pour 

vous renflouer. Bonne santé si vous 
ménagez votre stress. Dans le travail, évi-
tez les tensions pour gravir les échelons.

taureau (21 avril/20 mai) • 
Soyez à l’écoute de l’autre et vo-
tre couple s’en portera mieux. Si 

vous envisagiez de lourdes dépenses, 
attendez encore un peu. Un rythme de vie 
normal préservera votre tonus. Travail : les 
opportunités sont rares mais ne baissez 
pas les bras.

gémeaux (21 mai/20 juin) • La 
fantaisie de l’amour est de mise 
cette semaine. Le shopping 

vous tente, attention quand même au 
porte-monnaie. Vous avez du tonus à re-
vendre et cela se ressent dans votre tra-
vail.

cancer (21 juin/22 juillet) • 
Complicité et dialogue avec 
l’être aimé. Période faste pour 

les spéculations de toutes sortes. 
Evitez les grignotages intempestifs dans la 
journée. Vos ambitions se concrétisent et 
les relations de travail sont harmonieuses.

lion (23 juillet/22 août) • Pé-
riode remplie d’amour et de pro-
jets à deux. Les finances vont 

pour le mieux. Soyez vigilant concer-
nant votre alimentation. Des succès pro-
fessionnels dus à votre persévérance. 

vierge (23 août/21 septem-
bre) • Complicité avec l’être 
aimé. Un problème immobi-
lier pourrait vous coûter cher 

cette semaine. Pensez à consommer des 
légumes frais. Côté travail, vous réaliserez 
de belles performances.

balance (22 septembre/ 
22   octobre)  • Vous vous re-
mettez en question pour pré-

server l’être cher.  Question finances, res-
tez prudent cette semaine. Les grands 
sportifs risquent les petits accidents mus-
culaires. Une importante promotion est 
dans l’air, continuez les efforts.

scorpion (23 octobre/21 no-
vembre) • Vous prenez des déci-
sions à deux sur votre avenir. La 
chance est au rendez-vous pour 

gonfler votre compte en banque. Pas de 
sport dans votre état, mais plutôt du repos. 
Des opportunités professionnelles intéres-
santes qu’il faudra saisir sans trop réflé-
chir. 

sagittaire (22  novembre/ 
20  décembre) • Tendresse et 
complicité sont au programme. 

Mettez en place un suivi de votre budget 
et faites des économies sérieuses. Soyez 
raisonnable pour garder votre capital éner-
gie au top. Travail : vous avez à cœur de 
réussir les tâches qui vous sont confiées.

capricorne (21 décembre/ 
19 janvier) • Période paisible sur 
le plan affectif. Vous avez des 

envies de dépenses incontrôlées, mais 
pensez aux fins de mois difficiles. Des peti-
tes baisses d’énergie sans gravité sont à 
prévoir. Sur le plan professionnel, tout s’ar-
range.

verseau (20 janvier/18 fé-
vrier) • Les couples sont heureux 
et pleins de projets. Un projet 

immobilier qui vous tient à cœur pourrait 
se réaliser rapidement. Quelques douleurs 
musculaires pourraient refaire surface. Des 
projets professionnels sont en train de naî-
tre.

poisson (19 février/20 mars) • 
Attention a ne pas trop en de-
mander à votre conjoint. Côté 

finances, restez dans la légalité, sinon gare 
aux retombées de bâton. Belle énergie et 
bon tonus cette semaine. Tous les projets 
créatifs ont le vent en poupe.

La peinture à l’huile 
et les paysages des 
Sables d’Olonne,  
sa principale source 
d’inspiration, sont les 
deux passions  
de Christian Guilbard. 
Portrait d’un artiste 
de la dernière 
heure.       

n Christophe Mineau
cmineau@7apoitiers.fr

Ce n’est qu’à l’heure de la 
retraite que Christian Guil-
bard s’est découvert une 

passion pour la peinture. Grâce 
à sa fille Catherine. “Lorsque 
j’ai cessé toute activité pro-
fessionnelle à l’âge de 60 ans, 
ma fille m’a fait offrir par mes 
anciens collègues toute la pa-
noplie du parfait peintre : un 
chevalet, des pinceaux et des 
toiles.”      
Mais loin de se lancer à corps 
perdu dans une boulimie créa-
trice, Christian a bloqué devant 
son chevalet. Comme paralysé 
par l’enjeu de devenir peintre 
à 60 ans, plus de quarante ans 
après son passage à l’école 
des beaux-arts de Poitiers ! 
“C’est vrai que j’ai eu du mal 
à me lancer, à passer à l’acte. 

De la pudeur sûrement. Je me 
souviens avoir passé six mois 
à regarder une toile blanche 
avant de donner mes premiers 
coups de crayon.” 

u �les sables-d’olonne 
comme source 
d’inspiration

Ses premières toiles trouvent 
leur inspiration dans des sites 
qu’il affectionne particuliè-
rement. En premier lieu, les 
Sables d’Olonne. Pour Chris-
tian Guilbard, la cité balnéaire 
vendéenne devient une source 
d’inspiration quasi sans limite. 
“J’aime les changements de 
couleur de la mer, la magie 
des embruns et l’atmosphère 
qui y règne.” Les toiles et 
les huiles se succèdent à un 
rythme effréné. Sa pudeur se 
mue rapidement en créativité 
compulsive. Les marines lais-
sent place à d’autres paysages 
peints avec réalisme et force 
détails : Angles-sur-l’Anglin, 
“une des plus beaux villages 
de France” se plaît-il à rappe-
ler, Morthemer, Saint-Benoît  
et son clocher, Nouaillé-
Maupertuis et son abbaye 
séculaire, Noirmoutier, Mornac-
sur-Seudre…

Quatorze ans après ses premiers coups 
de pinceau, la passion reste intacte.

côté passion

Peintre sur le tard



détente

25www.7apoitiers.fr   >>   N° 35   >>   du mercredi 26 mai au mardi 1er juin 2010

Bien soigner ses fraisiers
Le fraisier se plaît en toute région et dans 
tous les terrains, mais le tâtonnement 
et de nombreux essais sont nécessaires 
avant de trouver la variété qui se plaira 
dans votre jardin.
Les fraisiers aiment les terres très riches 
en compost car ils épuisent rapidement le 
sol. Au début de la floraison, je conseille 
d’apporter du compost bien décomposé 
autour de chaque pied, ainsi qu’une poi-
gnée de sang séché. Ensuite, il faut bien 
pailler pour éviter la pourriture grise et le 
salissement des fruits.
Les fraisiers aiment le voisinage des allia-
cées (oignons, poireau, ails) qui limitent 
les multiplication des moisissures.
Personnellement, je conseille d’effectuer 
les plantations à la fin de l’été. Et lorsque 

les jeunes plants sont bien installés, n’hé-
sitez pas à les doper avec du purin d’ortie. 
En revanche, au moment du fleurissement, 
apportez du purin de consoudre qui favori-
sera la fructification.  

7 au 
jardin

Jardinier amateur à 
Buxerolles, adepte des 
méthodes naturelles, 
Bernard Texier nous 
conseille de soigner ses 
fraisiers.

Méfiez-vous
du “coaching virtuel”

Tarte tatin de melon
au gingembre

Internet, les paquets de céréales, Wii et 
consort, tous vantent le coaching virtuel. 
La technologie nous battra toujours sur le 
côté lisse et parfait de l’image (y’a qu’à 
voir les effets du numérique sur la photo) 
mais elle aura plus de mal à rivaliser sur le 
terrain délicat et insatiable de la psycholo-
gie humaine.
Le physique du coach doit s’inspirer de ce 
constat. Démonstratif, acrobatique, cultu-
riste, narcissique ou pédagogique, vous 
l’aurez compris : le chantre de la remise en 
forme individualisée peut être tout ça en 
même temps et plus à la fois.
En effet, comment imaginer un pachyder-
me demander à une souris de perdre du 
poids ? Pourtant, l’aspect visuel n’est pas 
le seul garant des compétences dans le 
domaine de la remise en forme. De nom-

breux exemples viennent étayer la théorie 
selon laquelle les meilleurs athlètes ne 
font pas les meilleurs entraîneurs.
Comme souvent, la vérité se trouve pro-
bablement dans un juste équilibre entre le 
rôle de modèle (mais pas trop), reconnais-
sable au premier coup d’œil, et les aspects 
pédagogiques, méthodologiques, sérieux 
et professionnalisme qui sont générale-
ment plus difficiles à détecter de suite. 
Surtout, le coach aura à cœur de ne pas 
oublier qu’il fait ce métier pour le bien-
être des autres et non pour s’auto-satis-
faire de son apparence physique. Sinon, il 
ne faudra pas être surpris de voir un coach 
virtuel et numérique nous pousser sur la 
touche.

Contact : franckcoaching@gmail.com  
ou www.coaching-sportif-poitiers.fr

Ingrédients pour 4 personnes
1 pâte feuilletée à dérouler
250 g de melon de Marigny
60 g de sucre roux
30 g de gingembre confit
70 g de beurre dont 20 serviront à beurrer 
les moules
50 g d’amandes confites
3 cuillères à soupe de confiture d’abricot
1 gousse de vanille

Préparation
Faites préchauffer votre four à 180 degrés
Pelez le melon, puis coupez-le en tranches 
de 3 cm. Faites fondre le sucre dans une 
poêle à feu doux, ajoutez le beurre et lais-
sez caraméliser. Ajoutez les morceaux de 
melon et la gousse de vanille, puis laissez 
cuire 3 minutes en les enrobant de cara-
mel. Retirez du feu et réservez.
Beurrez 4 moules à tartelette. Etalez la 

pâte sur 2 mm d’épaisseur et découpez 
4  disques à la dimension de chaque 
moule.
Mixez rapidement la confiture et le gin-
gembre confit sans le réduire en purée.
Répartissez la préparation dans chaque 
moule, puis disposez les morceaux de 
melon, recouverts des disques de pâtes.
Faites cuire au four 25 minutes, puis lais-
sez refroidir. 
Au moment de servir, passez chaque 
moule à la flamme pendant 30 secondes 
pour décoller le caramel avant de le dé-
mouler dans une assiette. Finalisez avec 
les amandes grillées. 
La petite touche du chef : servez tiède 
avec une petite crème fouettée, légère-
ment safranée.  

Contact : La Tomate Blanche
Tél. 05 49 41 20 24

Re 7

Préparateur physique 
mais aussi coach 
individuel en salle 
et à domicile, Franck 
Lhomme nous éclaire sur 
les limites du coaching 
virtuel.

Chef de la “Tomate 
Blanche”, Damien 
David nous propose une 
tarte tatin de melon au 
gingembre.

Coach 
sportif
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7 à lire
n Cathy Brunet

deamon
Le sujet • Développeur de 
jeux vidéo très célèbre, Mat-
thew Sobol meurt. “Deamon” 
son dernier “virus” informa-
tique, particulièrement nocif, 
s’infiltre partout, réalise des 
transferts bancaires, recrute 
des gens pour le servir et... 
tue. L’inspecteur Peter Se-
beck sait que Matthew Sobol 
est derrière ce programme et 
qu’il le commande d’outre-
tombe. Même si “Deamon” 
le traque sans cesse, le po-
licier continue à le chercher 
pour le désactiver à tout 
jamais... !   

Notre avis • Un thriller poli-
cier au rythme trépidant et à 
l’histoire haletante. Les férus 
d’informatique vont adorer, 
les autres vont découvrir un 
monde jonché de calculs et 
de stratégies. Aujourd’hui, 
pensez-vous qu’un virus 
informatique pourrait conta-
miner la planète entière et 
nous contraindre à certaines 
actions ? C’est la question qui 
est soulevée dans ce roman 
et vous n’aurez la réponse 
qu’en le lisant…

“Deamon” de Daniel Suarez
Editions Fleuve Noir
Sortie : 8 avril 2010.
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7 à voir

20 
PLACES

7 à Poitiers vous fait gagner 20 places pour 

la projection en avant-première de “Sex 

& The City 2” au MEGA CGR de Buxerolles, 

mardi 1er juin à 22h15. 

Pour gagner une place, connectez-vous  sur www.7apoitiers.fr et jouez en ligne les mardi 1er, mercredi 2 et jeudi 3 juin.

Retrouvez tous les programmes des cinémas sur www.7apoitiers.fr

“Le Plan B”, quand Jennifer Lopez 
fait un bébé toute seule    
Dans “Le Plan B”, le dernier film d’Alan Poul, Jennifer Lopez nous embarque dans 
les affres d’une grossesse à rebondissements. Un film déjanté, juste pour rire.

Il y a ceux qui se rencontrent, qui se marient et qui font un enfant. Et ceux qui font la 
même chose… mais à l’envers.  Lassée d’attendre un hypothétique prince charmant, 
Zoe (Jennifer Lopez) décide de faire un bébé toute seule. Mais le jour-même de 
l’insémination, elle rencontre, dans un taxi, Stan (Alex O’Loughlin), qui pourrait bien 
être l’homme de sa vie.
Zoe prend alors conscience qu’il est très compliqué de démarrer en même temps 
une grossesse et une histoire d’amour, surtout lorsque l’homme n’est pas le père de 
l’enfant et qu’il ignore même qu’elle est enceinte… Tous les deux, très cachotiers, ne 
savent finalement rien l’un de l’autre. Mais bientôt, le bébé sera là et la vie s’acharnera 
à les placer dans les situations les plus improbables, multipliant les rebondissements 
et les situations cocasses. Dans cette comédie légère, un brin déjantée mais rigolote, 
Jennifer Lopez, excellente et très crédible dans ce rôle de mère célibataire,  embarque 
le spectateur dans les affres de la grossesse et dédramatise une situation a priori 
compliquée. Mais avouons que le sujet de l’insémination au cinéma n’est pas nouveau ! 
Finalement, “Le Plan B” n’emballera peut-être que les fans de la plastique de Jennifer 
Lopez et tous ceux qui aiment rire d’un sujet complexe, tourné ici en dérision. La force 
du film reste justement son humour, qui permet d’avaler les longueurs d’un scénario 
manquant cruellement d’originalité.

 n Chronique Christophe Mineau

Gwladys : “Je trouve que 
c’est une belle histoire, 
très moderne. On peut 
voir la part du hasard 
ou du destin dans cette 
rencontre amoureuse 
improbable, qui survient 
quand Jennifer Lopez s’y 
attend le moins. Au final, 

« Le Plan B » est une petite comédie très 
rythmée, plutôt bien jouée, assez réaliste. Et 
puis O’Loughlin a un beau p’tit torse, alors…”

Laura et Clémence : 
“Le « Plan B » est une 
bonne petite comé-
die, légère et pleine 
d’humour, même 
si le sujet laisse à 
réfléchir. On se met 

facilement à la place de Jennifer Lopez, im-
peccable dans ce rôle de mère célibataire 
qui fait un bébé toute seule, même si on 
voit qu’il a été taillé pour elle. Dans ce rôle-
là, elle semble très crédible.”

Ils ont aimé… ou pas

Le Plan B. Comédie américaine de Alan Poul 
(1h46) avec Jennifer Lopez, Alex O’Loughlin, 
Noureen DeWulf…A l’affiche au CGR Castille et au 
MEGA CGR de Buxerolles.

A l’affiche

A gagner

Julie : “« Le Plan B » est 
plutôt une bonne comédie 
très bien jouée par des 
acteurs pleins de dyna-
misme. Seul reproche, un 
scénario trop prévisible 
comme lors de la rencon-
tre de Jennifer Lopez avec 
son prince charmant dans 

le taxi, juste après l’insémination. Finalement, 
le film tient la route grâce à J.lo, qui vit le truc 
à fond.”

buxerollEs



face à face
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Jean-Luc Loiret. 
63 ans. Ecrivain 
philosophe. Joue avec 
les mots comme un 
funambule avec sa 
corde raide. Parodie 
la vie en la bouffant 
à pleines dents.   

n Nicolas Boursier
nboursier@7apoitiers.fr

Au fronton de sa maison 
vouneuilloise, Jean-Luc 
Loiret annonce gaie-

ment la couleur. “Ici, vous 
entrez chez un sportif.” La sil-
houette du bonhomme traduit 
mal l’origine du moteur.   
Du haut de ce corps longiligne, 
modelé par tant et tant d’an-
nées de pratique du foot et de 
la course à pied, soixante-trois 
printemps vous contemplent. 
Pour sûr qu’il ne les fait pas. “Et 
pourtant, je ne me contente 
plus que de deux sorties d’une 
heure trente par semaine”, 
sourit celui qui, pendant quinze 
ans, présida aux destinées des 
Fondus et des foulées de Vou-
neuil-sous-Biard, plus grand 
rassemblement de cavaleurs 
de la Vienne. 
Ses records de 3h06 au ma-
rathon et 1h19 au semi sont 
aujourd’hui empoussiérés, ses 
après-midi entiers passés sur 
ou en bord de terrain, à courir 
le ballon rond, définitivement 
rangés dans la galerie de 
ses impérissables souvenirs. 
“Quand le corps dit stop, il faut 
savoir l’écouter.”

u �sceptique convaincu
Et ça, Jean-Luc sait le faire 
mieux que quiconque. Ecouter. 
Observer. Et battre en brèche 
les idées reçues. Toutes ces 
scories qui dénaturent l’humain 
et transgressent l’idée-même 
de la liberté d’expression. “Le 
doute est légitime, serine-t-
il. Toute ma vie, j’ai douté et 
doute encore de tout ce que 
l’on me rapporte. Je l’avoue 
même aux autres : ne croyez 
pas ce que je vous dis. J’ai en 
horreur ceux qui prétendent 
détenir la vérité. Douter, de soi 
et des autres, c’est avancer.”
Dans sa bonne cité de Vou-
neuil, où il officie comme élu 
depuis quinze ans (ndlr : il est  
actuellement adjoint chargé 
des Sports, des Associations et 
des Loisirs), ou à la Cap, où ses 

prises de position sur la LGV ont 
fait grincer plus d’une dent, Loi-
ret le rebelle est connu comme 
le loup blanc. “Parce j’ai le 
malheur de toujours poser la 
question qui fâche, de titiller 
et de demander réponse”, lâ-
che-t-il d’une voix sereine. 
Le gaillard est joueur par natu-
re, explorateur des êtres et des 
âmes. La dimension philoso-
phique de son existence n’est 
pas une échappatoire. Elle est 
son exultation. 
Dans la caverne de Platon, 
l’ancien prof pour malenten-
dants – trente ans à l’institut 
régional des jeunes sourds, 
ça vous forge un homme ! – 
aurait assurément pu puiser 
la substantifique moelle de 

ses réflexions d’adulte céré-
bré. Il y a peut-être songé en 
commençant, tout jeunot, à 
coucher sur le papier petites 
satires et autres “vagabonda-
ges spirituels”, à jouer avec 
les mots pour mieux exorciser 
les maux. “Encore une fois, je 
suis un sceptique convaincu. 
J’ai toujours aimé écrire sur ma 
vision du monde, de la société, 
de ses déviances. J’apprécie 
la langue, le pamphlet, les 
petites chroniques sur l’air du 
temps, les piques amicales.” 
Ça le fait rire et ça lui libère 
l’esprit. Heureux homme !
Depuis sa retraite, en 2006, 
Jean-Luc est resté fidèle à ses 
primes amours. Le polar qu’il 
s’était promis d’écrire, “On ne 

meurt jamais par hasard”, est 
né. Il vient même d’en para-
pher un second, aux éditions 
Le Geste noir, titré “La Chute 
d’un flic poitevin”. 

u �venturini  
mène l’enquête

Après Vouneuil, c’est Poitiers 
qui sert la trame d’un scénario 
phagocyté par la transforma-
tion de pierres, de quartiers et 
de monuments en personna-
ges. “Là encore, je joue. Avec 
les lieux, avec le lecteur, en 
l’emmenant dans des pour-
suites endiablées, en l’incitant 
dès le départ à deviner qui a 
fait quoi et en le manipulant 
jusqu’à l’épilogue.” 

Ce roman psychologique, porté 
par le commandant-philosophe 
Venturini et ses deux acolytes, 
les lieutenants Isabelle Pon-
treau et le “tombeur” Bruno 
Chalais, est sorti dans les bacs 
il y a tout juste un mois et a 
été édité à 5 000 exemplaires. 
Un troisième opus est déjà en 
gestation. “Je pense que je vais 
l’intituler « La Vengeance du 
cochon »”, prévient l’auteur. 
L’intrigue, qui a à ce jour noirci 
une centaine de pages, espère 
faire passer les coupables pour 
des innocents et les innocents 
pour des coupables. Rappelant 
à qui ne l’aurait déjà compris 
que la vie et l’œuvre de Jean-
Luc sont un immense terrain 
de jeu.

Elle joue, elle joue la vie
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‘‘
J’ai en horreur ceux qui prétendent détenir la vérité. 

Douter, de soi et des autres, c’est avancer. 

‘‘
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